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éditorial

Date du prochain 
conseil municipal

lundi 29 juin, 18 h
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Christophe Béchu
Maire d’Angers

Rayonner avec le SCO

L e SCO est en Ligue 1. Vingt et un ans après l’avoir 

quittée, Angers retrouve l’élite du football français.

La Ligue 1, c’était l’objectif avoué que partageaient le 

club, la municipalité et tous les Angevins qui aiment 

le sport de très haut niveau. Cet objectif, aujourd’hui, est atteint. 

Le travail et la persévérance ont payé, le talent a fait le reste.

Le suspense aura été total, jusqu’à la dernière journée. 

Le cadeau que le président Saïd Chabane offre à notre ville 

n’en est que plus beau. Il doit être apprécié à sa juste valeur.

Que le président du club, que l’entraîneur 

d’Angers SCO, Stéphane Moulin, et que les 

joueurs soient remerciés pour les moments exceptionnels qu’ils nous ont fait 

vivre ces derniers mois, plus particulièrement depuis quelques jours.

La saison prochaine, le stade Jean-Bouin accueillera des clubs aussi prestigieux que Marseille, 

Saint-Étienne, Monaco ou le Paris Saint-Germain, champion de France en titre. Nous voilà 

désormais dans une autre dimension, un autre univers, qu’ensemble il va nous falloir apprivoiser.

Car pratiqué à ce niveau de compétences et d’investissements, le football dépasse 

le simple cadre de l’événement sportif tel qu’on l’entend communément.

C’est un spectacle auquel nous sommes conviés en permanence, une sorte de fil rouge. 

Sa place dans la société est importante. La collectivité soutient le projet du club.

La Ville d’Angers est le premier partenaire d’Angers SCO. Un partenaire financier mais 

aussi le premier supporteur, celui qui est présent les bons comme les mauvais jours.

La participation du SCO à la Ligue 1, dont l’aura est sans commune mesure avec ce que 

nous avons connu jusque-là, va indéniablement aider au rayonnement d’Angers.

Notre ville souffre d’un déficit de notoriété. Depuis un an, la nouvelle équipe municipale 

a pris de nombreuses initiatives pour tenter de réduire cette “fracture”. C’est un 

travail de longue haleine, que nous avons engagé. Il est certain que les retombées 

médiatiques de la Ligue 1 pour Angers seront perceptibles plus rapidement.

Si Angers veut se développer, elle doit rayonner par-delà ses frontières naturelles et ses 

zones d’influence traditionnelles. Si notre ville veut attirer de nouvelles entreprises, elle a 

l’obligation de mieux se faire connaître. Si notre cité, réputée pour sa qualité de vie, veut 

voir s’installer de nouveaux habitants sur son territoire, il lui faut jouer l’offensive.

En plus d’être la fierté des Angevins, le SCO s’impose désormais comme un formidable 

vecteur de communication sur lequel la Ville va s’appuyer pour bâtir son avenir.
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Tout Angers Bouge :  
le sport angevin à la fête

le point sur

E
nvie de s’essayer à la 

plongée, au roller-derby, 

au foot américain, au 

paddle-board et à l’ultimate-

frisbee ? Ou encore aux plus 

traditionnels badminton, tennis de table, 

équitation, hockey, basket, handball, 

gymnastique et escrime… ? Découvrir 

d’autres disciplines peu connues comme 

le vol aérien, le bike-polo ou le travail 

avec des chiens de sauvetage ? 

Un rendez-vous s’impose : la 6e édition 

de Tout Angers Bouge, organisée par la 

Ville, le dimanche 7 juin. 

Sports à gogo  
sur et au bord de l’eau
Une excellente occasion de découvrir 

toute la richesse et la vitalité du sport 

angevin, avec près de quatre-vingt-dix 

associations mobilisées sur l’événement.

Épicentre de la manifestation, la Maine 

et ses rives accueilleront le “village” 

des sports installé de part et d’autre de 

la rivière, sur le quai Ligny et devant le 

théâtre Le Quai. Découpés en espaces 

thématiques portant le nom de sportifs 

angevins – Georges Ory (boxe), Aurélie 

Chevance (tir), Camille Le Joly, Virginie 

Dreux et Jean-Damascène Habarurema 

(athlétisme), Margaux Chrétien (natation 

synchronisée), Claire Bahain et 

Benjamin Manceau (aviron) –, les deux 

sites seront reliés par un cheminement 

piéton parfaitement sécurisé ; les ponts 

de Verdun et de la Basse-Chaîne étant 

fermés à la circulation automobile.

Une aubaine et une sacrée vitrine pour 

les clubs qui pourront ainsi présenter 

au public leurs activités via initiations, 

démonstrations et stands d’informations. 

Parmi les activités à ne pas rater, un 

mini-stade “Athlé avenir” destiné aux 

7-12 ans, idéal pour s’essayer aux 

différentes pratiques de l’athlétisme.

Des courses entre 
ville et campagne
Tout Angers Bouge, c’est également 

LE rendez-vous des coureurs et autres 

aficionados de trails. Sur courte, 

moyenne et longue distances,

il connaît un engouement qui se vérifie 

chaque année. Ainsi, Angers Terre 

d’Athlétisme, à qui la Ville a confié le 

soin de mettre sur pieds les parcours, 

a vu se remplir à vitesse grand V les 

inscriptions. Résultat, les trails du 

Roi René (20 km), de la Cité (10 km) 

et le parcours découverte pour les 

non-licenciés (8 km) sont complets 

depuis quelques semaines. Il est 

encore possible de s’aligner sur la 
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“Faire entrer 
le sport dans 
le cœur de la ville”

Trois questions à
Roselyne Bienvenu
adjointe aux Sports et aux loisirs

T
H

IE
R

R
Y

 B
O

N
N

E
T

X

La patrimoine
au cœur de la course
C’est une marque de fabrique de Tout Angers 

Bouge : celle de faire traverser par les trails de 

nombreux sites emblématiques du patrimoine 

angevin. Au programme des coureurs : musée 

des beaux-arts, collégiale Saint-Martin, place 

du Ralliement, hôtel de ville, jardin des Plantes, 

cloître et atrium du lycée Joachim-du-Bellay, 

pont Confl uences, musée Jean-Lurçat, greniers 

Saint-Jean, place de la Paix, école des Arts et 

métiers, pont de Verdun, montée Saint-Maurice, 

et bien sûr, le château. À noter également pour 

les parcours de longue distance, le passage 

par une boucle “nature” incluant la coulée verte, 

les vignes Saint-Nicolas, la roche de Pruniers, 

les plages du lac de Maine…

“Tournée des Ducs”, l’épreuve phare 

de l’événement, longue de 38 km, qui 

passe par le centre-ville et la campagne 

alentour. Et cela en solo sur l’ensemble 

de la distance ou, nouveauté cette 

année, en relais de deux personnes. 

Un programme auquel il faut ajouter 

les traditionnelles courses des jeunes 

(trail des Plantagenêt de 1,5 km pour 

les 10-15 ans) et des familles (1 km), 

et le fameux défi  Saint-Maurice et ses 

103 marches à gravir le plus rapidement 

possible. Enfi n, une première cette 

année : un parcours urbain de marche 

nordique sur 14 km.

www.angers.fr

Parcours détaillés des courses 

sur www.angers-trails.fr

Village des sports, de 11 h à 19 h.

La course des familles draine chaque année
des milliers de participants dans le centre-ville.
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Quelle est votre ambition pour 

cette 6e édition de “Tout Angers 

Bouge” ?

Continuer à développer cette belle 

initiative qui permet de rassembler le 

mouvement sportif angevin le temps 

d’une journée. Si le succès est à 

chaque fois au rendez-vous, c’est que 

tout le monde y trouve son compte. 

Les clubs, qui ont l’opportunité de se 

rencontrer et de montrer la palette 

de leurs activités, et le public, qui 

vient découvrir et tester de multiples 

disciplines. Ces grandes portes 

ouvertes à ciel ouvert sont chaque 

année l’occasion de faire entrer un peu 

plus encore le sport dans le cœur de la 

ville tout en mettant en valeur

son patrimoine exceptionnel.

Quelles sont les nouveautés ?

Nous maintenons le format mixte 

avec la présence quatre-vingt-dix 

associations sportives et quatre 

trails urbains organisés par Angers 

Terre d’Athlétisme. Les animations 

gratuites foisonneront toute la journée 

dans le grand village des sports que 

nous avons souhaité installer pour la 

première fois de part et d’autre de la 

Maine. Une partie quai Ligny, l’autre sur 

l’esplanade du Quai, l’une répondant 

à l’autre. L’idée est de renforcer la 

visibilité de l’eau. Avec “Tout Angers 

Bouge”, nous préfi gurons aussi le 

projet de réaménagement des berges 

“Cœur de Maine” que la municipalité 

va mettre en place et qui, rappelons-le, 

prévoit également l’implantation d’une 

nouvelle patinoire dans le secteur 

Saint-Serge. Le 7 juin, en marchant,

en courant, en nageant ou en navigant, 

sur la rive gauche, sur la rive droite de 

la Maine et en enjambant ses ponts, les 

Angevins vont renouer avec leur rivière 

et profi ter de son caractère paisible.

Comment se porte le sport angevin 

le reste de l’année ?

Angers demeure à la première place 

des villes les plus sportives de même 

strate. C’est dire si le niveau de 

pratique sportive est important.Nous 

avons aussi la chance d’avoir six 

équipes professionnelles qui évoluent 

au haut niveau et qui participent 

grandement à la notoriété et au 

rayonnement de la ville.

Bien entendu, il y a encore beaucoup 

à faire. De nombreuses pistes 

d’amélioration ont été recensées par 

les acteurs du sport angevin dans le 

cadre des États Généraux du Sport 

qui se sont déroulés de novembre 

2014 à avril 2015 et dont les résultats 

viennent d’être restitués. Nous avons 

écouté les propositions formulées 

par les dirigeants dans un esprit de 

concertation et de co-construction. 

Les sportifs forment une grande famille 

qui est réunie grâce à “Tout Angers 

Bouge”, au bénéfi ce de tous les 

amateurs de sport.
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l’actu

La Cité de l’objet connecté vient d’ouvrir 

ses portes près du parc des expositions, 

dans les locaux de l’ancienne entreprise 

RCO. Le 12 juin, le Président de la 

République est attendu pour inaugurer 

cette usine d’un nouveau genre dédiée à la 

conception d‘objets high-tech.

Ces objets “intelligents” collectent des 

données analysées par un smartphone, 

une tablette ou un ordinateur.

La grande nouveauté de la Cité de 

l’objet connecté est de concentrer les 

compétences nécessaires à la conception 

de ces produits en matière de plasturgie, 

d’électronique, de mécanique ou de design. 

Grâce à cela, un entrepreneur doit parvenir, 

en quelques mois, à transformer sa bonne 

idée en un objet prêt à être produit en série. 

Le tout contre un loyer modeste à partir de 

300 euros par mois.

Une dizaine d’ingénieurs a été recrutée 

pour accompagner les projets et plus de 

2 millions d’euros d’investissements en 

machines ont été programmés. Dès cette 

année, une vingtaine de projets devraient 

être suivis. L’objectif est de monter en 

charge et de suivre simultanément une 

soixantaine de projets. Avec une moyenne 

de près de trois personnes par projet, 

170 abonnés devraient fréquenter le site

au quotidien.

Un campus de l’électronique
Au-delà de la Cité de l’objet connecté, 

c’est un campus de l’électronique à 

vocation internationale qui est en train 

de s’enraciner à Angers. En effet, le site 

hébergera le siège de We Network qui 

fédère deux cents acteurs de la fi lière 

électronique du grand Ouest. On y trouvera 

aussi les équipes d’Atrium, la plateforme 

régionale d’innovation en matière d’objets 

communicants. Enfi n, Pléiade, consortium 

de huit grands noms de l’électronique, 

emménagera dans ces mêmes locaux. 

D’autres entreprises devraient profi ter de 

ce savoir-faire pour s’installer à proximité.

Enfi n, il ne faut pas oublier l’objectif initial : 

créer de nouveaux emplois industriels. 

En effet, les objets connectés conçus au 

sein de la Cité ont vocation à être produits 

en série. Angers et sa région espèrent 

convaincre une partie de ces entrepreneurs 

de rester pour la production et voir ainsi 

se créer plusieurs dizaines, voire plusieurs 

centaines d’emplois. 

En savoir plus

www.citedelobjetconnecte.com
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Cité de l’objet connecté : 
Angers à la pointe de l’innovation 

l’actu

Les machines en cours d’installation, courant mai.

Un des chantiers majeurs de la réindustrialisation
En 2013, le gouvernement lance un programme de réindustrialisation de la France 
autour de 34 chantiers, dont celui des objets connectés. Le patron de Whithings. 
Éric Carreel, en devient le chef de fi le. Il s’associe au groupe angevin Éolane 
(3 500 salariés dans le monde) pour imaginer la Cité de l’objet connecté. En mai 
2015, les 34 chantiers deviennent les “neuf solutions industrielles françaises”, 
dont une dédiée aux objets intelligents. La Cité de l’objet connecté en est le projet 
emblématique. Soutenue par les collectivités, la Cité de l’objet connecté est une 
société privée qui compte dix-sept actionnaires réunis autour d’Éolane.
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Terra Botanica : 
prenez de la hauteur !

Un ballon captif de 34 mètres de 

diamètre et gonfl é à l’hélium : c’est 

l’une des nouveautés de la saison, 

dès la fi n juin au parc du végétal 

Terra Botanica. Retenu par un 

treuil, il emmènera ses passagers 

à 150 mètres de hauteur 

au-dessus du parc : l’occasion

de profi ter d’une vue plongeante 

sur Terra Botanica , les basses 

vallées angevines ainsi qu’une 

partie du territoire. 

Le ballon captif pourra embarquer 

trente personnes par voyage.

2 euros par personne (billetterie 

sur place sans réservation 

possible). Parc ouvert jusqu’au 

27 septembre, de 10 h à 18 h en 

semaine, de 10 h à 19 h les week-

ends et jours fériés. 

www.terrabotanica.fr

15 000 échantillons de sang 
testés chaque jour à Angers
Depuis une réorganisation achevée en 

octobre 2014, seuls quatre laboratoires 

en France assurent l’analyse des dons 

de sang collectés au niveau national. 

Le site angevin de l’Établissement 

français du sang en fait partie, et 

centralise les dons venant d’une 

grande façade Ouest allant de Brest 

à Biarritz, jusqu’à la région Centre. 

Chaque jour, ce sont ainsi près 

de 15 000 échantillons qui arrivent 

au laboratoire angevin, boulevard 

Mirault. Recherche de maladies (VIH, 

hépatites B et C, syphilis, paludisme), 

détermination du groupe sanguin, 

tests de compatibilité, recherche 

d’anticorps spécifi ques… la batterie 

de tests a pour but d’assurer à la 

fois la sécurité des transfusions et 

d’apporter aux receveurs le produit 

sanguin le plus adapté à leur situation. 

L’inauguration du laboratoire, jeudi 

30 avril, a été l’occasion pour le 

maire Christophe Béchu de signer 

une convention faisant d’Angers une 

“commune partenaire du don de 

sang”. Par cette convention, la Ville 

s’engage à faire la promotion du don 

de sang, à favoriser l’organisation 

des collectes et à contribuer à la 

recherche de nouveaux donneurs.

À savoir : une collecte de sang 

aura lieu le samedi 13 juin dans 

les salons Curnonsky (place 

Maurice-Sailland), de 10 h à 16 h.

Un stand d’information sera présent 

le 6 juin sur le marché Leclerc,

et le 10 juin sur le marché La Fayette. 

Des lycéens angevins ont découvert 
le camp d’Auschwitz
Du 17 au 19 mai, une délégation d’élus municipaux et de lycéens 

angevins s’est rendue à Auschwitz-Birkenau, en Pologne, pour 

un voyage pédagogique, à l’occasion du 70e anniversaire 

de la libération du camp d’extermination nazi. La délégation, 

conduite par Karine Engel, adjointe au Devoir de mémoire et aux 

anciens combattants, et Ahmed El Bahri, adjoint aux Écoles et à 

l’éducation, a également découvert le ghetto de Cracovie, l’usine 

d’Oscar Schindler et le musée des arts d’Auschwitz,

en présence de l’historien Alain Jacobzone, d’Alexa Chamoret, 

enseignante en histoire-géographie, de Roger Poitevin, président 

de l’Association des amis de la fondation pour la mémoire de la 

déportation de Maine-et-Loire, et de René Belin du 6e régiment 

du Génie. L’occasion pour les Angevins de se souvenir et de 

rendre hommage aux millions de morts.
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RETROUVEZ
L’AGENDA
SPORTIF
SUR www.angers.fr

tweets postés par la Ville d’Angers depuis 
l’ouverture de son compte en octobre 2009. 
Un chiffre qui place la ville au premier 
rang des communes les plus connectées 
sur le célèbre réseau social, devant 
Toulouse, Niort, Châteaudun et Paris 
(étude E-territoire). 

21 600

LE SAVIEZ-VOUS ?

Formation en alternance avec le Greta
Le centre de formation Greta a été mandaté par le lycée du 

Fresne pour lancer un certifi cat de qualifi cation professionnelle 

(CQP) de monteur en installation de traite destiné aux salariés 

en activité ou aux personnes en contrat de professionnalisation. 

À la clé de cette formation de technicien industriel, la possibilité 

d’intégrer en alternance une entreprise dans un secteur qui 

recrute et dans lequel les besoins sont criants. L’annonce 

s’adresse aux candidats ayant déjà une formation et/ou 

une expérience dans le domaine de la maintenance, de 

l’électrotechnique, de la mécanique ou du machinisme agricole.

Contact : 02 41 24 11 1 1, tatiana.roger@ac-nantes.fr

Les analyses des dons de sang en France sont assurées 
par seulement quatre laboratoires, dont celui d’Angers.
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l’actu

Une permanence sans rendez-vous 
du maire tous les mois dans un quartier

Le maire, Christophe Béchu, propose de recevoir les 

Angevins un samedi par mois, sans rendez-vous, dans un 

quartier de la ville. Démarrée le 23 mai à Belle-Beille,

cette initiative inédite va permettre au maire de recueillir

les sollicitations des habitants, leurs attentes et leurs 

besoins. La démarche complète un dispositif de proximité 

déjà composé de temps de rencontres hebdomadaires avec 

les adjoints et de journées mensuelles dans les quartiers.

Prochain rendez-vous dans le centre-ville le 20 juin, 
de 8 h 30 à 12 h, dans les salons Curnonsky. 

EN BREF 

Stages d’aviron
Angers nautique aviron propose 

des stages de découverte de la 

discipline en juillet et août. 

À noter également, les portes 

ouvertes du club, le samedi 

20 juin, de 13 h 30 à 18 h.

Renseignements : 

angersnautique.org

Open de squash
Deuxième tournoi international 

du circuit professionnel en 

France, l’open PSA de squash 

accueillera seize pointures 

mondiales de la discipline,`

du 3 au 6 juin, sur le court 

central du Lac-de-Maine. 

www.psasquash-angers.com

l’actu

Rendez-vous à la “journée citoyenne” 
dimanche 28 juin
Dimanche 28 juin, la journée citoyenne invite tous les Angevins

à participer à différents chantiers, au bénéfi ce du cadre de vie,

de la solidarité ou encore de la protection de l’environnement.

Retenus pour leur utilité au profi t de l’intérêt commun, ces chantiers 

sont l’occasion pour tous, quel que soit l’âge, les compétences,

le milieu socio-culturel ou la profession, de participer activement

à la vie de la cité.

Pour que la journée soit aussi une fête, le repas du midi sera 

l’occasion d’un temps convivial ouvert à tous, dans chaque quartier, 

préparé par les Angevins qui se seront mobilisés sur cette action.

Liste des chantiers proposés et formulaire d’inscription pour
y participer disponibles en ligne : angers.fr/journeecitoyenne 

L’AGENDA DES 
RÉUNIONS PUBLIQUES

Journées de quartier 
du maire
s¬(AUTS
DE
3AINT
!UBIN¬�¬�åJUIN�¬

salle Jean-Moulin, 19 h 30

s¬'RAND
0IGEON�¬$EUX
#ROIX�¬

Banchais : 25 juin, centre Marcelle-

Menet, 19 h 30

s¬-ONPLAISIR¬�¬�åJUILLET�¬MAISON¬POUR¬

tous, 19 h 30 

Plan local d’urbanisme 
intercommunal (PLUi)
s¬-ONPLAISIR�¬$EUX
#ROIX�¬

Banchais : 3 juin, 18 h 30,

centre Marcelle-Menet

s¬"ELLE
"EILLE�¬,AC
DE
-AINE¬�¬

17 juin, 18 h 30, salle Chupin

s¬2OSERAIE�¬*USTICES�¬-ADELEINE�¬

Saint-Léonard : 25 juin, 18 h 30, 

Trois-Mâts

s¬(AUTS
DE
3AINT
!UBIN�¬$OUTRE�¬

Saint-Jacques, Nazareth : 26 juin, 

18 h 30, salle Daviers

s¬#ENTRE
VILLE�¬3AINT
3ERGE�¬.EY�¬

Chalouère : 30 juin, 18 h 30, 

Quart’Ney

À NOTER : des permanences et 

des expositions sont proposées 

dans les mairies de quartier

Communauté urbaine
s¬*EUDI¬��åJUIN�¬��åH�

centre de congrès

”Le dépistage du cancer 
colorectal sauve des vies”
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Pour quelle raison doit-on faire ce test

de dépistage ?

Le cancer colorectal est le deuxième cancer le plus 

mortel en France. Chaque année, 17 500 personnes 

en décèdent, parce que le cancer est détecté 

à un stade trop avancé. Pourtant, dépisté avant 

l’apparition des premiers symptômes, le malade a 

9 chances sur 10 de guérir, car les polypes mettent 

près de dix ans à se transformer en cancer.

Qui est concerné ?

Toute personne, homme et femme, entre 50 ans et 

74 ans, doit faire ce test tous les deux ans. Chacun 

reçoit les documents d’information envoyés par Cap 

Santé 49. Le but est d’inciter à se rendre chez son 

médecin traitant pour se procurer le test et entamer 

un suivi.

Comment doit-on procéder ?

Dès ce mois de juin, un nouveau test sera

disponible . Il se fait chez soi, en une seule fois, à 

l’aide d’une sonde que l’on enfonce dans les selles

à la recherche de traces de sang et qui s’emboîte 

dans un tube à essai. Si du sang est détecté à 

l’analyse, il faut faire une coloscopie, puis un suivi 

régulier pour retirer d’éventuels polypes avant qu’il

ne soit trop tard. Très pratique et très performant,

le test peut sauver des vies.

www.depistage-cancer-paysdelaloire.fr

Trois questions à
Anne-Sophie Banaszuk, médecin à Cap Santé
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Près de 3 000 chercheurs et professionnels 

en provenance de 70 pays poseront leurs 

valises à Angers en 2022, à l’occasion 

du congrès international des sciences 

horticoles. Début mai, une délégation de 

la direction de l’International Society for 

Horticultural Science (ISHS), emmenée par 

son président, l’Australien Roderick Drew, 

était en visite à Angers pour apprécier 

le dynamisme angevin en matière de 

recherche en horticulture, et prendre la 

mesure de la densité d’entreprises du 

végétal spécialisé sur le territoire.

Le 1er mai, l’adjointe au Tourisme et aux 

re lations internationales, Catherine Leblanc, 

a procédé à la signature de la convention 

d’organisation du congrès qui s’annonce 

d’ores et déjà comme un événement majeur. 

Sept années ne seront pas de trop 

pour préparer cette grand-messe qui 

se tient dans une grande ville tous les 

quatre ans. C’est donc après Brisbane 

en Australie l’an dernier, puis Istanbul 

en Turquie en 2018, qu’Angers et 

la France ont été préférées à Pékin 

pour accueillir les communautés 

scientifi ques du végétal spécialisé. 

Cette victoire, portée par Végépolys, 

Agrocampus Ouest, l’Inra, le CIRAD, 

Angers Université, Angers Loire Tourisme, 

le Bureau des congrès et la Ville, Angers 

la doit à la triple alliance recherche-

formation-industrie. “Celle-ci se traduit 

par une concentration unique en Europe 

en termes de diversité de productions, 

de recherche et d’enseignement 

supérieur”, souligne Catherine Leblanc. 

Le territoire angevin réunit en effet 

4 000 entreprises, près de 25 000 emplois, 

450 chercheurs et 2 500 étudiants. 
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La délégation de l’International Society for Horticultural Science (ISHS) a été reçue par le maire Christophe Béchu à Terra Botanica .

Congrès international de l’horticulture : 
Angers se prépare pour 2022

CE QU’ELLE EN PENSE

“Angers a fait du végétal une priorité. Ce choix fort est 

aujourd’hui couronné par l’accueil en 2022 du congrès 

international des sciences horticoles qui, tous les quatre ans, 

rassemble pendant une semaine les communautés scientifi ques 

dans le domaine du végétal spécialisé. Au-delà de l’aspect 

scientifi que, ce grand rassemblement va permettre de poser 

d’une manière sûre Angers sur la carte internationale.”

Catherine Leblanc, adjointe au Tourisme, aux relations 
internationales et au rayonnement de la ville
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Ils sont au nombre de neuf gérés 

directement par le centre communal 

d’action sociale d’Angers (CCAS). 

Sept établissements d’hébergement 

pour personnes âgées autonomes 

(ÉHPAA) et deux pour les personnes 

dépendantes (ÉHPAD). Mais le 

logement n’est pas leur seule mission. 

En effet, ces résidences sont de vrais 

lieux de vie, de lien social et de mixité, 

ouverts sur leur quartier. Accueil 

d’un club d’échecs ou de philatélie, 

rencontres intergénérationnelles, 

cours de gymnastique d’entretien, 

conférences “bien-être”, permanences 

associatives, animations, sorties 

adaptées et accompagnées y sont

par exemple régulièrement proposés (1). 

Parmi les nombreux services 

dispensés, une restauration assurée 

midi et soir, sept jours sur sept, à 

destination des résidants et leur famille, 

mais aussi des habitants. Des places 

en hébergement temporaire sont aussi 

réservées. Objectifs : permettre aux 

personnes sortant d’hospitalisation 

de récupérer dans un lieu sécurisé 

avant de regagner leur domicile, 

proposer des temps de répit aux 

aidants ou tout simplement “tester” 

l’établissement avant d’intégrer un 

logement. Sans oublier les accueils 

spécifi ques pour les personnes 

atteintes de la maladie d’Alzheimer 

ou de troubles cognitifs. L’ouverture 

des résidences vers l’extérieur se 

manifeste aussi par la participation à 

de nombreux projets en partenariat 

avec les maisons de quartier, les 

écoles, les accueils de loisirs et les 

associations voisines. Enfi n, les neuf 

établissements remplissent un rôle ô 

combien important en matière d’accueil 

et d’information gérontologique en 

délivrant des premières réponses de 

proximité au public souhaitant des 

renseignements sur l’offre de logement, 

de loisirs, et plus globalement sur la 

prise en charge et l’accompagnement 

de la personne âgée à Angers.

(1) Programme des animations à retrouver dans
le mensuel “Bords de Maine”.

www.angers.fr/ccas
CLIC (information gérontologique), 
espace du bien vieillir Robert-
Robin, 16 bis, avenue Jean-XXIII, 
0 800 250 800 (numéro vert, gratuit 
depuis un poste fi xe)

Les ÉHPAA(D), des lieux 
d’accueil ouverts à tous
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infos services

Repas en famille à l’espace du bien 
vieillir Robert-Robin, à la Roseraie.

CE QU’IL EN PENSE

“Les établissements de personnes âgées gérés par la Ville 

doivent être de véritables lieux de vie, où se tissent des liens 

interpersonnels forts. Grâce à ces lieux ouverts sur les quartiers, 

nous souhaitons favoriser l’ouverture aux autres et la création de 

lien social. À Angers la ville où il fait bon vieillir, personne ne doit

se sentir seul et isolé. C’est le pari que nous tentons de relever, 

avec l’aide de chaque Angevin !”  

Maxence Henry, 
adjoint en charge des Retraités et personnes âgées 
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PRATIQUE 
Nouveaux horaires 
dans les déchèteries
Afi n de gérer au mieux les pics 

d’affl uence, les déchèteries de 

l’agglomération expérimentent 

de nouveaux horaires jusqu’au 

1er septembre. Elles seront 

ouvertes du lundi au vendredi, 

de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 

17 h 30. Pas de changement le 

week-end : 8 h 30 - 18 h le samedi 

et 8 h 30 - 12 h le dimanche. 

Petits conseils afi n d’éviter des 

temps d’attente trop longs : 

grouper les apports pour limiter 

les déplacements et préparer 

le chargement en séparant les 

différents déchets.
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Depuis le 6 mai, le pollinarium-

sentinelle d’Angers propose l’envoi 

d’alertes par e-mail pour permettre 

aux personnes allergiques d’être 

informées en temps réel des pics de 

pollinisation. Ceci pour leur permettre 

de prendre leur traitement au bon 

moment, c’est-à-dire dès les premiers 

pollens, et ainsi éviter l’apparition des 

symptômes allergiques.

Installé dans le parc Bellefontaine,

le pollinarium accueille une vingtaine 

de variétés d’arbres et herbes, 

toutes fortement représentées dans 

l’agglomération angevine et connues 

pour leur pouvoir allergisant. Elles 

sont observées tous les jours par des 

agents du service Parcs et jardins, 

spécialement formés à détecter les 

émissions de pollens. C’est à partir de 

leurs observations que l’envoi d’alerte 

est déclenché, dès que nécessaire. 

Inscription aux alertes e-mail sur 

www.alertepollens.org 

EN BREF 

Information 
jeunesse
Le CIJ est désormais fermé 

au public le samedi matin, 

excepté lors des animations.

CIJ, 5, allée du Haras, 

02 41 87 74 47, 

www.angers.fr/jeunes

Fleurissons Angers
Les Angevins ont jusqu’au 

17 juin pour s’inscrire au 

concours de fl eurissement 

de la Ville. www.angers.fr, 

02 41 22 53 00.

Lac de Maine
La baignade du parc des 

sports du lac de Maine est 

ouverte et surveillée tous les 

jours, de 12 h à 20 h.

Tout sur la retraite
“Je m’informe” sur la retraite 

(bénévolat, loisirs…) les 5 juin 

et 3 juillet à 10 h.

“Je m’engage” dans une 

action bénévole le 12 juin 

à 9 h 30 . “J’agis” pour 

l’organisation de sorties 

le 19 juin à 10 h . “Bords 

de Maine café” sur l’offre 

d’activités à Angers le 26 juin 

à 10 h. Espace Welcome, 

place Maurice-Sailland, 

02 41 23 13 31.

Soleils d’été
Le CCAS lance son opération 

“Soleils d’été”, qui propose 

des temps de rencontres et 

d’animations aux retraités et 

personnes âgées qui restent 

à Angers en période estivale, 

le 26 juin, à 14 h 30, au centre 

Jacques-Tati.

Contre l’isolement
Première rencontre 

“Monalisa” autour de la 

lutte contre l’isolement 

des personnes âgées : 

présentation d’initiatives, 

témoignages…

Jeudi 11 juin, 14 h 15, 

Eseo. Renseignements et 

inscriptions au 02 41 23 13 34.

Des box-services pour les petites entreprises
Quand on est artisan ou à la tête d’une petite entreprise, trouver un lieu de 

stockage sécurisé ou un petit atelier n’est pas aisé. Afi n de répondre à ce besoin, 

l’agence de développement économique Aldev dispose de box-services rue 

de l’Hôtellerie, à côté de la piscine de Monplaisir. Il s’agit de neuf  containers 

maritimes reconvertis en lieu de stockage de 27 m2. Cinq de ces containers 

vont même être aménagés 

en atelier. La location 

mensuelle de 100 à 130 euros 

s’accompagne d’une offre 

de services communs (salle 

de réunion, copieur, outils 

bureautiques, sanitaires…) 

et permet de bénéfi cier de 

la présence d’un animat eur 

spécialisé.

Renseignements : Aldev, 

Farès Orfali, 06 38 21 53 05, 

forfali@angers-

developpement.com
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Les plantes du pollinarium sont observées 
tous les jours pour détecter les signes de pollinisation.

Premières vacances
avec “Sac Ados” 
Le dispositif “Sac Ados” mis 

en place par la Ville permet de 

soutenir le premier départ en 

vacances des 15-25 ans, en 

autonomie. Seul ou en groupe, 

il suffi t de remplir un dossier 

de présentation du projet. Si ce 

dernier est sélectionné, chaque 

jeune recevra un kit comprenant 

une bourse de 130 euros en 

chèques vacances et des outils 

de prévention et d’assurance.

Le dossier est à retirer dans les 

mairies de quartier, et à déposer 

avant le 19 juin pour un départ 

avant le 7 août, et avant le 

31 juillet pour un départ après. 

www.angers.fr/jeunes

Des capteurs 
dans les conteneurs
Six conteneurs à déchets du centre-ville sont 

désormais équipés de capteurs, permettant 

de mesurer leur niveau de remplissage. 

Le but : utiliser les données transmises par 

ces capteurs pour adapter le circuit de collecte, 

et ainsi éviter que certains conteneurs restent 

pleins plusieurs jours avant d’être vidés. 

Actuellement en phase de test, le dispositif,

s’il s’avère effi cace, pourrait être étendu

à l’ensemble des conteneurs. T
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Des alertes par mail pour connaître 
les périodes de pollinisation
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Angers Cœur de M
le projet d’aménage
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Christophe Béchu, le maire, et l’architecte François Grether ont présenté les aménagements lors de la réunion publique du 18 mai, à la faculté de Droit.
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£�Quelques semaines après le lancement 
du projet urbain Angers Cœur de Maine, 
l’ouverture de la concertation préalable et 
la première grande réunion publique du 18 mai, 
les Angevins sont, dès ce mois de juin et jusqu’à 
septembre, invités à découvrir l’exposition 
installée dans le hall de l’hôtel de ville.
En dix-huit panneaux, elle permet de se faire 
une idée plus précise de ce que seront les deux 
premiers sites aménagés.

e projet Angers Cœur de Maine 

s’appuie dans un premier temps 

sur deux interventions dans 

les secteurs centre-ville Maine 

et sur une partie de la zone 

d’activités Saint-Serge. Les travaux 

d’aménagement seront lancés 

au cours du deuxième trimestre 

2017 pour une livraison envisagée 

fi n 2019. “Il s’agit de changer le 

visage de la ville et son rapport à 

la rivière, mais aussi de renforcer 

le cœur de l’agglomération et son 

attractivité”, a rappelé le maire 

Christophe Béchu en ouverture 

de la réunion publique du 18 mai. 

“Ces objectifs sont le socle d’un 

projet plus vaste qui s’étalera 

dans le temps, en fonction de nos 

capacités d’investissement.”

Deux premiers 
secteurs concernés
Le premier des secteurs à 

renouveler correspond au bas 

du cœur de ville, des pieds du 

château à la place Molière, en 

passant par le bas de la montée 

Saint-Maurice, la place de la 

Poissonnerie, le pont de Verdun et 

la rue Beaurepaire. L’idée ici est 

d’ouvrir le centre-ville sur la rivière, 

de faire entrer la nature dans la 

ville pour affirmer son identité 

végétale, de renforcer l’attractivité 

commerciale du secteur et de 

conforter l’offre touristique du 

cœur d’Angers. L’aménagement 

majeur sera la couverture de la 

voie des berges, sur 250 m, par 

une vaste esplanade végétalisée et 

scénographiée, bordée d’un bout 

à l’autre “d’une promenade 

en balcon au plus près de la rivière, 

un élément fondateur dans l’histoire 

de notre ville”, explique le maire.

Le second secteur, au Sud de la 

zone d’activités de Saint-Serge, est 

situé dans le prolongement naturel 

du centre-ville. Sur 15 hectares 

dans un premier temps (sur une 

superfi cie totale de 77 hectares), 

le projet urbain visera à développer 

les activités universitaires et 

tertiaires existantes. L’objectif 

est d’y créer un cadre de vie 

agréable pour les chercheurs, 

étudiants, acteurs économiques 

et habitants avec, au cœur du 

quartier, un grand parc public 

construit partiellement en creux 

afi n d’accueillir les crues de 

la Maine, en conformité avec 

le plan de prévention des 

risques d’inondation (PPRI).

Reconquérir 
les rives de la Maine
Christophe Béchu l’a rappelé : 

“La reconquête des rives de la 

Maine est une nécessité, et plus 

particulièrement celle de ces deux 

sites. D’où notre volonté de mener 

ces aménagements à court terme.”

Ces aménagements auront pour 

premiers effets de renforcer 

l’attractivité globale du cœur de 

l’agglomération : “Il est urgent de 

redynamiser le centre-ville, sur 

le plan commercial et sur le plan 

L

aine : 
ment

dossier

(suite en page 14)
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Angers Cœur de Maine :  
le projet d’aménagementdossier

(suite de la page 13)

touristique. Pour cela, nous avons un 

fil rouge : apaiser la voie des berges 

en complément d’une nouvelle ligne 

de tramway, tout en veillant à ce 

que l’on puisse accéder au centre-

ville par tous les moyens (modes 

doux de déplacements, transports 

en commun et voiture). De la même 

manière, il est prioritaire d’organiser le 

développement du secteur Saint-Serge 

qui, comme le Pôle Gare, s’inscrit dans 

le prolongement du centre-ville.” 

Les habitants invités 
à s’exprimer
L’urbaniste François Grether l’a 

souligné le 18 mai. “Le projet Angers 

Cœur de Maine n’est pas gravé dans 

le marbre, et nous aurons besoin de la 

contribution des Angevins pour bâtir 

un projet vers lequel tout le monde 

converge.” Si la municipalité en a 

défini les grands principes avec l’appui 

de l’équipe d’urbaniste-paysagiste 

Grether-Phytolab, les Angevins 

intéressés ou concernés par cette 

opération d’aménagement seront 

consultés. Ce sera aussi le cas pour 

les commerçants du centre-ville et les 

entrepreneurs du secteur Saint-Serge, 

fin juin, début juillet. Cette consultation 

permettra de définir les pratiques et 

usages souhaités dans les nouveaux 

espaces publics, suite aux premiers 

retours issus de la concertation 

préalable. Ainsi, des ateliers 

thématiques seront proposés afin de 

réfléchir collectivement sur le tourisme 

fluvial, les pratiques culturelles et 

sportives, la place du végétal sur les 

rives…

Exposition “Angers Cœur de Maine” 

à découvrir jusqu’en septembre,

dans le hall de l’hôtel de ville,

aux horaires d’ouverture.

1
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SAINT-SERGE
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Saint-Serge

1 Pôle économique 
Secteur renouvelé en un quartier d’activités 

économiques mixtes (artisanat, services, 
bureaux…) inédit à Angers.

2 Grand parc paysagé
Le poumon vert de la zone d’activités. 

Il aura l’avantage d’être inondable en cas de 
crues et sera connecté aux basses vallées 
angevines au Nord et relié à la Maine au Sud.

3 Renforcement du pôle universitaire
Ensemble d’îlots urbains bâtis dans 

la continuité du centre-ville et du secteur 
Ney/Saint-Serge dédiés à l’enseignement, 
la recherche et la formation. Des grands 
équipements structurants comme le siège 
social de la chambre de métiers et le centre
de formation des apprentis y sont attendus.

4 La nouvelle patinoire
La patinoire quittera le Haras pour rejoindre 

Saint-Serge en 2019 sur 1 ha, en lieu et place 
d’anciens hangars SNCF, au carrefour de la 
station de tramway Berges de Maine et du 
quartier universitaire.

Centre-ville Maine

1 Une construction pour renforcer 
la dimension commerciale du bas 

du centre-ville
Des études sont en cours. Parmi les pistes 
évoquées, l’installation de commerces, 
d’une zone de restauration, de halles 
alimentaires…

2 La place de la Poissonnerie
Libérée de son stationnement, elle 

laisse place à un grand mail arboré qui 
s’étend jusqu’à la promenade Jean-Turc, 
au pied du château.

3 Voie de circulation des bus
Au Nord du mail de la Poissonnerie, 

la voie actuelle est reconfigurée afin de 
permettre en priorité la circulation des bus 
en double sens.

4 La circulation des voitures
Une autre voie en double sens, dédiée 

essentiellement à la circulation automobile, 
sera aménagée. Objectifs : desservir le 
secteur Molière-Thiers-Gambetta mais aussi 
le pont de Verdun et la voie des Berges, 
côté château. 

5 La couverture de la voie  
des berges

Du pont de Verdun à la place Molière, la 
couverture, longue de 250 m, donnera 
naissance à une grande esplanade 
végétalisée. Cet espace scénographié en 
prairie pourra accueillir des animations et 
événements, des terrasses… Ses usages 
seront définis avec les Angevins, dans le 
cadre d’une consultation.

6 Vue directe sur la Maine
Une promenade totalement piétonne 

permettra le rapprochement avec la rivière 
en reprenant les quais existants.

De la cathédrale à la rivière 
La montée Saint-Maurice sera rallongée 

vers la Maine, par un traitement végétal 
identitique à celui du nouveau mail de la 
Poissonnerie.

8 La Doutre
Le traitement au sol du pont de Verdun 

et de la rue Baurepaire sera entièrement 
revu, en harmonie avec le passage de la 
deuxième ligne de tramway dans le quartier.

1

2

3

4 5

6

8

CENTRE-VILLE MAINE
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l’invité
Didier Boos,  
président de l’association 
Hydrangea World Wide (HW2)
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 notre identité végétale”
“L’hortensia d’Angers renforce
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SON PARCOURS 
Né à Angers en 1948, Didier Boos 
représente la quatrième génération 
d’horticulteurs d’une famille issue de 
la tradition des colporteurs-fleuristes 
de l’Oisans. Tout entier tourné 
vers l’horticulture, son parcours 
professionnel l’a conduit en 1987 à 
prendre la tête de l’entreprise familiale 
Boos Hortensia, à Sainte-Gemmes-sur-
Loire, reprise en 2011 par Jean-Paul 
Davasse. Il est aujourd’hui président 
de l’association Hydrangea World 
Wide (HW²) dont l’objectif est de 
promouvoir le genre hydrangea et 
la filière associée (professionnels, 
scientifiques et amateurs). 

P

de nos entreprises, associés à une 

notion de douceur et de bien vivre, 

tout en situant Angers en référence 

au Val de Loire. 

Il est plus que légitime de mettre 

en avant un produit exportateur et 

dynamique, de renforcer de fait la 

notoriété du territoire pour attirer 

ainsi de nouvelles entreprises.

Comment est née 
l’association Hydrangea 
World Wide ?
Elle a été créée par les producteurs 

d’hortensias eux-mêmes,

à l’occasion de l’organisation

d’un symposium (Hydrangea 2012) 

réunissant des chercheurs du 

monde entier à Angers, voici trois 

ans. Aujourd’hui, nous travaillons 

en étroite collaboration avec Terre 

des sciences et Végépolys pour 

promouvoir la filière et faire connaître 

notre production au grand public.

C’est d’ailleurs dans cet esprit 

qu’une trentaine de variétés 

d’hortensias a été plantée cet 

automne dans le jardin du logis 

royal, au château. De même, le 

grand public sera invité à s’associer 

au lancement de la marque le 

samedi 6 juin place Leclerc puis lors 

de la Semaine de l’hortensia à Terra 

Botanica, du 6 au 14 juin, mais aussi 

à l’occasion d’autres animations cet 

été à Angers.

hortensia-angers.fr

facebook : hydrangea World Wide 

HW² 

ourquoi une 
marque “Hortensia 
d’Angers, Val de Loire” ?
Cette marque est lancée par les 

producteurs locaux réunis dans 

l’association Hydrangea World Wide 

avec le soutien de la Ville d’Angers 

et d’Angers Loire Métropole. Elle 

va nous permettre de valoriser 

une production emblématique du 

territoire ainsi que nos entreprises, 

en cohérence avec l’identité 

végétale d’Angers. 

Nous représentons en effet le 

premier bassin européen de 

production et de vente d’hortensias : 

25 % de la production européenne 

est issue d’un périmètre d’une 

trentaine de kilomètres autour 

d’Angers. Six à sept millions de 

plantes sont produites chaque 

année et exportées à 80 %, 

principalement en Europe mais aussi 

aux USA, au Japon, au Proche-

Orient, et dans les pays de l’Est

où un marché se développe.

Elle s’inscrit donc dans 
une tradition angevine ?
Les premiers hortensias sont 

arrivés en France en provenance 

du Japon, à la fin du 18e siècle. 

L’hortensia (hydrangea macrophylla) 

volumineux et décoratif dont de 

beaux exemples sont visibles près 

de la médiathèque Toussaint est 

originaire de la presqu’île d’Izu, 

au Japon, où le climat maritime a 

favorisé son développement. Cette 

espèce a naturellement trouvé un 

terrain favorable dans nos régions 

à climats doux et notamment à 

Angers, où les pépiniéristes ont très 

tôt acclimaté ce nouvel arrivant.

Puis c’est à partir du 19e siècle 

que se sont vraiment développées 

les productions en pépinières. 

L’hortensia est alors une fleur 

à la mode. Le comte Robert de 

Montesquiou, homme de lettres, 

dandy et critique contemporain de 

Marcel Proust, baptise d’ailleurs 

“Les hortensias bleus” l’un de ses 

recueils de poèmes.

C’est alors que l’on découvre dans 

certains secteurs d’Angers, et 

notamment près de l’étang Saint-

Nicolas, des couches de terre riche 

en alumine (dite “terre d’Angers “) 

qui favorise le bleuissement des 

fleurs et assureront la réputation et le 

succès de notre production.

Comment la marque 
peut-elle contribuer à la 
notoriété du territoire ?
L’Anjou est naturellement associé 

à la douceur de son climat. Cette 

douceur nous a permis de mettre 

au point des techniques de culture 

spécifiques et donc de produire des 

plants dont la qualité est reconnue à 

l’international. La marque “Hortensia 

d’Angers, Val de Loire” affirme notre 

tradition horticole et le dynamisme 

“La marque ‘Hortensia d’Angers, Val de 
Loire’ valorise une production emblématique 
du territoire et les entreprises locales, en 
cohérence avec l’identité végétale d’Angers.”

Le mois de l’hortensia
La marque “Hortensia d’Angers, Val de Loire” sera dévoilée au grand public le 

samedi 6 juin au marché aux fleurs de la place Leclerc. Vente d’hortensias et 

animations de 7 h à 13 h. Les 5, 6 et 7 juin, Rendez-vous aux jardins avec Terre des 

Sciences qui proposera un atelier sur l’hortensia au château d’Angers.

Puis du 6 au 14 juin à Terra Botanica, une Semaine de l’hortensia permettra 

d’admirer, outre les arbustes déjà en massif, des plants de tailles et de formes 

extrêmement variées. Animations, conseils et vente. 

Du 18 juillet au 22 aout, “La Balade du Roi René” conduira touristes et promeneurs 

sur un parcours balisé et commenté du château à la place du Ralliement.

Ce parcours sera ponctué d’hortensias de toutes tailles et de toutes formes.
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TRIBUNES
£�En application de la loi « démocratie et proximité » du 27 février 2002, cette page 
est consacrée à l’expression de la minorité et de la majorité du conseil municipal.

Angers est la ville des talents, de la 

richesse associative et bien entendu 

une ville où la vie sportive bat son plein. 

Avec plus de 16 000 licenciés dans les 

clubs soutenus par l’office municipal 

des sports, plus de 80 000 pratiquants 

intensifs ou réguliers et des équipes 

de haut niveau performantes, les 

Angevin-e-s vivent au rythme du sport. 

Nous nous félicitons des excellents 

résultats des clubs professionnels 

avec en point d’orgue les saisons 

exceptionnelles d’Angers SCO et 

de l’UFAB. Nous remercions les 

bénévoles de “Tout Angers Bouge” 

dont le succès est toujours croissant 

depuis sa création il y a 6 ans. 

Car ce sont bien les associations, les 

clubs amateurs qui sont générateurs 

d’emplois et de lien social dans les 

quartiers. Le sport pour tous doit être 

la priorité pour soutenir et développer 

la diversité des pratiques amateurs. 

Pôles d’excellence, structuration 

de filières, Angers a prouvé qu’elle 

pouvait tenir cet équilibre entre 

professionnels et amateurs, nous serons 

vigilants à ce qu’il soit préservé.

Vos élu-e-s du groupe Aimer Angers 

aimerangers.fr 

facebook.com/AimerAngers 

twitter.com/AimerAngers

Angers aime le sport ! Préservons l’équilibre entre les pratiques 
amateurs et professionnelles

AIMER ANGERS - MINORITÉ

La majorité municipale félicite 

chaleureusement le SCO d’Angers

pour sa montée en Ligue 1.

Cette réussite est la récompense 

du travail considérable effectué par 

les joueurs, l’entraîneur, Stéphane 

Moulin, et son staff technique cette 

saison. Cela valide aussi le projet mis 

en place depuis leur arrivée par le 

président, Saïd Chabane et le manager 

général, Olivier Pickeu. Bravo à eux !

Une opportunité

pour le club et la ville

Une montée en Ligue 1, c’est bien 

entendu une victoire sportive, mais 

aussi une victoire pour un territoire.

Les retombées économiques pour 

la ville et son agglomération seront 

indéniables et nous devons profiter de 

cette nouvelle énergie pour qu’Angers 

puisse se faire mieux connaître.

Car le sport doit servir à la ville 

pour rayonner. Évoluer parmi l’élite 

du football français va créer des 

opportunités d’installation d’entreprises, 

permettre de communiquer sur les 

savoir-faire des entreprises locales et 

mettre en valeur l’offre de formation 

angevine (universités, grandes 

écoles, universités des métiers…).

La Ville d’Angers soutient aussi toutes 

les pratiques sportives. Non seulement 

pour leur contribution au vivre ensemble, 

au lien social, mais aussi pour leur 

capacité à la rendre attractive.

La Cité de l’Objet Connecté : 

une mise en valeur de la ville

Outre le sport, l’inauguration de la 

Cité de l’Objet Connecté, le 12 Juin 

prochain, va permettre également 

une vraie mise en valeur de la ville.

La venue du président de la République 

atteste de la reconnaissance, au niveau 

national et international, de notre savoir-

faire en matière d’objets connectés.

Les entreprises et entrepreneurs de 

ce secteur d’activité en plein essor 

sauront qu’Angers est la ville où ils 

pourront se développer et innover 

dans les meilleures conditions.

Le Végétal, un savoir-faire 

unique qu’il faut valoriser

Nous sommes tous les jours au travail 

afin de contribuer au développement 

économique d’Angers. Le végétal, 

comme les objets connectés, doit 

servir de vitrine pour la ville.

La végétalisation du centre-ville et 

de Belle-Beille dans le cadre de la 

rénovation urbaine, des places, des 

Accroche-cœurs, de la promenade du 

Bout-du-monde, des voies sur berges 

et de Saint-Serge via Angers Cœur de 

Maine… Toutes ces actions contribuent 

à renforcer l’identité végétale de la ville.

La rénovation du centre de congrès,

sur place, permettant une mise 

en valeur du jardin des Plantes, 

entre aussi dans cette logique.

Le sport, les objets connectés et 

le végétal, trois des secteurs qui 

permettent à Angers aujourd’hui 

de rayonner, de créer de vraies 

opportunités de développement 

économique et de création d’emplois. 

Vos élus de la majorité 

“Angers Pour Vous” 

02 41 05 40 34

Angers rayonne !

ANGERS POUR VOUS - MAJORITÉ
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£��Que la fête fut belle ce vendredi 22 mai.

Sur la pelouse et dans les travées du stade Jean-Bouin tout 

d’abord, à l’issue de la victoire du SCO face à Nîmes (3-0), 

synonyme d’accession en Ligue 1. Mais aussi dans le centre-

ville où des milliers d’Angevins ont fêté un événement

qu’ils attendaient depuis 1993, année de la dernière montée

du club. Afin de permettre aux personnes n’ayant pu obtenir

de billet pour le stade de suivre le match, la Ville avait installé 

un écran géant sur une place Leclerc noire de monde.

Le tout agrémenté de concerts qui ont suivi la rencontre ;

le temps de laisser le public de Jean-Bouin et les joueurs dans 

Jean-Bouin exulte ! Sacha Clémence double la mise. Le SCO mène désormais 2-0 face à Nîmes. La Ligue 1 n’a jamais été aussi proche.

Affluence record ! Avec 16 872 spectateurs dans les tribunes, 
le dernier match de la saison s’est joué à guichets fermés.

À quelques minutes du coup d’envoi, le maire Christophe Béchu adresse tous ses 
encouragements au président du SCO Saïd Chabane.

La ville en liesse pou 
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leur bus à impériale regagner le centre. C’est au balcon de 

l’hôtel de ville que les champions, le staff du club et le maire 

ont salué une foule en délire scandant à l’unisson des

“On est en Ligue 1 ! On est en Ligue 1 !”

Du côté du terrain, Angers rejoint donc l’élite. 

Une élite que le SCO va découvrir dès début août pour le coup 

d’envoi du championnat. Une belle saison en perspective.

Et l’occasion d’accueillir à Jean-Bouin les stars du PSG,

de Lyon, de l’OM ou de Monaco, mais aussi de vibrer

lors du derby contre le voisin nantais.

L’histoire est en marche. Elle ne fait que commencer.

Venus en nombre devant l’écran géant installé par la Ville place Leclerc, les Angevins célèbrent l’ouverture du score pour le SCO.

Champagne dans le vestiaire ! Les joueurs célèbrent leur accession 
avant de rejoindre leur public dans le centre-ville pour un nouveau bain de foule.

Dès le coup de sifflet final, le public envahit la pelouse 
de Jean-Bouin pour féliciter les joueurs. 

C’est fait ! Le SCO est officiellement en Ligue 1. Les milliers 
de personnes réunies place Leclerc sont aux anges.

r la montée du SCO
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1 h du matin. Montés sur le balcon 
de l’hôtel de ville, les joueurs et 
le staff du club ainsi que les élus 
municipaux se sont offert un beau 
moment de communion avec
le public resté en nombre
sur le parvis. Les “On est en 
Ligue 1 !” vont retentir encore 
longtemps dans la nuit angevine. 

Interview
Saïd Chabane,  
président d’Angers SCO

2 titres de champion 
de France de 
Division 2 en 
1969 et 1976 pour 
le SCO. Le club 

a également été champion 
de France amateurs en 1943 ; 
finaliste de la Coupe de 
France en 1957 ; et finaliste de 
la coupe de la Ligue en 1992.

23 saisons disputées 
par le SCO 
en Ligue 1 depuis 
sa création en 1919.

27 joueurs composent le 
groupe pro, auquel il faut 
ajouter Sofiane Boufal 

qui a quitté le club au mercato d’hiver 
pour rejoindre Lille (Ligue 1).

16 872 spectateurs ont 
suivi le match de la 
montée contre Nîmes.

1993Le SCO 
retrouve la 

Division 1 mais redescend 
aussitôt ; évoluant même 
dans le championnat 
National quelques saisons 
avant de retrouver la Ligue 2 
en 2007.

15 buts inscrits en 28 matches par 
l’attaquant Jonathan Kodjia qui 
qui a été élu meilleur joueur du 
championnat de France de Ligue 2.
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Comment vous 

sentez-vous après 

cette folle montée ?

La pression 

commence à 

redescendre.

Les jambes sont 

lourdes mais quel plaisir ! Même si 

je l’avoue, je ne réalise pas encore. 

L’heure maintenant est au travail pour 

préparer la saison prochaine. Aussi bien 

d’un point de vue sportif que pour les 

aménagements à prévoir, notamment 

dans le stade. Côté finances, nous 

sommes prêts. Nous avons le budget 

nécessaire. Mais pour rester de manière 

durable parmi l’élite, notre ambition, nous 

allons chercher de nouvelles ressources. 

Car évoluer en Ligue 1 nécessite un 

très, très haut niveau d’exigence.

Que de chemin parcouru depuis votre 

arrivée il y a trois ans et demi !

Dès mon arrivée, je me suis attaché 

à reconstruire les fondations du club. 

C’était la base du projet sportif que 

j’avais échafaudé. J’ai eu la chance de 

pouvoir le faire avec un staff compétent 

et investi à 100 %, qui a de suite adhéré 

à ma vision des choses. Les fondations, 

ce sont les finances évidemment, mais 

aussi le sportif avec la construction 

du centre d’entraînement et du 

centre de formation à La Baumette, le 

développement commercial et l’image 

du club. Car un club de foot de haut 

niveau comme le SCO appartient à 

toute une ville, il véhicule une image.

L’image des scènes de joie le soir 

du match doit vous réjouir ?

Ce sont des moments incroyables dans 

une vie. Cela montre l’attente qu’avaient 

les Angevins. À nous maintenant 

d’y répondre sur et en dehors du 

terrain. On a tous rêvé pouvoir un jour 

affronter à Jean-Bouin des équipes 

comme Paris, Lyon, Marseille, Saint-

Étienne ou Monaco. D’une seconde 

à l’autre, cela devient réalité. C’est 

émotionnellement fort, inoubliable.
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reportage

Patrouille de nuit 
avec la police 
municipale

£�Depuis janvier, l’équipe de nuit de la 
police municipale sillonne les rues d’Angers 
du mercredi au samedi, avec pour principale 
mission la lutte contre les nuisances nocturnes.

eux heures du matin, c’est la 

fermeture des bars. C’est toujours 

un moment délicat, avec beaucoup 

de monde dans la rue.” Assis 

côté passager, Djamel dirige les 

opérations et coordonne les cinq 

agents de la police municipale en 

service ce soir, répartis dans deux 

véhicules. Au volant, c’est Johanna 

qui conduit. La voiture remonte 

lentement la rue de la Roë.  

Effectivement il y a du monde.

En cette veille de long week-end,

les noctambules sont nombreux

à profiter de la douceur du mois

de mai. “Il faut rester très vigilant.

Un dérapage peut vite arriver, même 

si c’est plutôt calme cette nuit.”

Une nuit calme, pour la police 

municipale, c’est tout de même 

80 kilomètres parcourus dans les 

rues d’Angers, de 19 heures à 

4 heures. Parfois au pas, comme 

lors des patrouilles en centre-ville ; 

(suite en page 24)
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parfois beaucoup plus vite, quand 

il s’agit de répondre aux demandes 

d’intervention envoyées par le 

commissariat. “On est branché en 

permanence sur la fréquence de la 

police nationale, poursuit Djamel. 

Pour eux, nous sommes un renfort 

très apprécié. Notre présence, la 

nuit, permet d’apporter une réponse 

à des signalements qu’ils avaient 

auparavant du mal à traiter.” Plus 

tôt dans la soirée, les cinq policiers 

municipaux sont d’ailleurs passés  

au commissariat prendre les 

dernières consignes auprès de 

l’officier de quart. La répartition 

des rôles est claire, avec pour 

la police municipale une action 

surtout orientée sur la lutte contre 

les nuisances nocturnes, aussi bien 

sur la voie publique que dans les 

immeubles d’habitation.
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reportage

Ainsi peu après 23 heures, c’est à la 

Roseraie que les deux voitures sont 

envoyées par un appel radio, pour 

un tapage dans un appartement. 

“On va baisser le son”
Le locataire se présente dans le hall : 

l’échange est cordial et, c’est promis, 

“on va baisser le son”. Pour le coup, 

ce sera un simple avertissement qui 

sera tout de même notifié. En cas de 

récidive, la sanction pourra tomber 

et aller jusqu’à 450 euros d’amende.

Des interventions de ce genre, l’équipe 

en réalisera plusieurs pendant la nuit. 

Avec, dès que l’activité le permet,

un passage dans les locaux de la rue 

Chevreul pour rédiger les comptes 

rendus. L’occasion aussi d’une courte 

pause autour d’un café, pour ces 

agents tous volontaires pour le service 

de nuit. “C’est vraiment une ambiance 

différente, note Sébastien. L’obscurité 

révèle beaucoup de choses qu’on ne 

verrait pas en plein jour, au milieu de la 

foule des passants.” Reste la question 

de la dangerosité des interventions, 

que l’on devine plus importante  

qu’en journée. “Avec l’alcool,  

des situations peuvent rapidement 

dégénérer, confirme Benoît. 

On essaye d’anticiper. Dès qu’on 

sent qu’il y a un risque, on se 

déplace à deux véhicules. Arriver 

sur les lieux en nombre, c’est un bon 

moyen de prévenir les dérapages.”

Rappel à la loi, prévention 
et surveillance
Les comptes rendus sont 

enregistrés : retour aux voitures 

pour une nouvelle patrouille dans le 

centre-ville. La soirée avance et les 

bars ont fait le plein. Dans certaines 

rues du plateau piétonnier, l’espace 

est tout juste suffisant pour circuler 

entre les terrasses. “C’est aussi un 

moyen de vérifier que les véhicules 

de secours peuvent passer en cas 

de besoin”, note Djamel. 

La patrouille répond également à un 

objectif de prévention, en repérant 

les personnes en difficulté pour 

faire le relais avec les services 

d’assistance, et en assurant une 

présence visible. Dans le jardin 

du Mail, un groupe un peu trop 

bruyant est rappelé à l’ordre. Rue 

des Deux-Haies, des jeunes sont 

(suite de la page 23)

120 interventions hors tapage 
réalisées : infractions routières (hors 
stationnement), ventes illégales d’alcool, 
vols et dégradations, rixes…

177 interventions pour tapage 
effectuées par l’équipe de nuit
de la police municipale au cours
du premier trimestre 2015.
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CE QU’ELLE EN PENSE

“Présence, prévention et intervention : l’action de la police municipale 

de nuit s’articule autour de ces trois axes, avec comme priorité 

la lutte contre les nuisances nocturnes. Cela inclut l’alcoolisation 

excessive, les incivilités ou encore l’occupation illicite des espaces.”

Jeanne Robinson-Behre,  
adjointe déléguée à la Sécurité et à la tranquillité publique

Lutter contre 
les nuisances 
nocturnes : 
une mission 
qui passe 
notamment par 
la prévention 
et la médiation, 
avec de 
nombreux 
échanges tout 
au long de la 
nuit avec les 
noctambules.
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invités à ramasser les déchets qu’ils 

laissent derrière eux. Rue Bressigny, 

des colleurs d’autocollants ont droit à 

un rappel à la loi, et devront enlever 

ceux qu’ils ont collés sous peine que 

le nettoyage soit à leurs frais. Rue 

Parcheminerie, un fêtard ayant abusé 

de la boisson est repéré ; les agents 

resteront sur place jusqu’à ce qu’il soit 

pris en charge par les pompiers. 

Il est maintenant plus de trois heures 

du matin. Peu à peu, les rues se 

vident. L’ambiance un peu électrique 

de la fin de soirée retombe, et c’est 

progressivement le retour au calme. 

Pour les policiers, c’est l’heure d’un 

dernier retour rue Chevreul. Encore 

quelques comptes rendus à rédiger 

et ce sera la fin du service. Oui, c’était 

une nuit assez tranquille finalement. 

Sébastien sourit : “C’est plutôt bon 

signe non ? C’est l’inverse qui nous 

inquiéterait !” Et pour veiller à ce que 

ce soit encore le cas demain, ils seront 

de retour, à 19 heures, prêts à avaler 

quelques dizaines de kilomètres dans 

les rues d’Angers.
De nombreuses patrouilles  
sont effectuées dans le centre-ville.

En cas de risque, l’équipe se déplace 
au complet pour éviter les dérapages.

Intervention pour tapage dans un immeuble de la Roseraie. Après s’être engagé  
à baisser le son, le locataire s’en tirera avec un simple avertissement.

Passage par la salle de rédaction pour écrire les comptes rendus d’intervention.
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PRATIQUE
La police municipale est située

au 17, rue Chevreul, et ouverte le lundi

de 7 h à 18 h 30, du mardi au vendredi 

de 5 h 30 à 20 h, le samedi de 5 h 30

à 18 h 30. Tél. : 02 41 05 40 17.

En dehors de ces horaires, les appels 

sont centralisés par le commissariat de 

la police nationale, au 02 41 57 52 00. 

Numéro d’urgence : le 17.

Chaque prise de service commence 
par le briefing, avec le détail des points 
à surveiller et des interventions prévues.
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Une pause à 
l’île Saint-Aubin
£�Écrin de verdure à deux pas du centre-ville, 
l’île Saint-Aubin accueille le public en quête de 
quiétude et de nature. Sentier pédestre à travers 
champs, balade à vélo, détente à la guinguette, 
animations à la maison de l’île… en passant 
le bac, le bien-être est au rendez-vous.
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JUSTICES, MADELEINE, SAINT-LÉONARD

“Serein, agréable à vivre, 

équilibré, animé, avec une 

belle mixité”, c’est en ces 

mots que Christophe Béchu, 

le maire, a qualifié le grand 

quartier Justices, Madeleine, 

Saint-Léonard. Cela en 

introduction de la réunion 

publique du 21 mai qui a fait 

salle comble au Trois-Mâts 

et après une journée passée

à rencontrer ceux qui font 

le quartier : commerçants, 

collectifs d’habitants, 

acteurs économiques, 

agents municipaux…

Le tout ponctué par une visite 

de l’école René-Brossard 

et l’inauguration de la salle 

de sport et du nouveau pôle 

d’enseignement supérieur 

de l’institution Mongazon.

Un programme chargé qui a 

permis aux élus de prendre 

le pouls du quartier et de 

dresser un premier bilan 

un an après leur élection 

à la tête de la ville.

La nouvelle place Saint-
Léonard se dessine

Lors de la réunion publique, 

trois grandes thématiques 

sont ressorties. Parmi elles la 

rénovation de la place Saint-

Léonard. “Cette opération 

rentre dans le plan Places 

voulu par la municipalité, 

rappelle Maxence Henry, 

l’adjoint du quartier. L’idée 

est d’en faire un lieu de vie 

agréable et non plus une 

seule voie de passage. 

Il faut que les nouveaux 

aménagements donnent envie 

de s’arrêter pour profiter 

notamment des commerces.” 

Un groupe de travail d’une 

trentaine de personnes 

composé d’habitants et de 

commerçants planche sur 

le sujet depuis quelques 

mois déjà. La Ville a dévoilé 

trois esquisses pour ce 

grand plateau de 8 000 m². 

Objectifs : végétaliser cette 

entrée de ville, renforcer sa 

dimension commerciale de 

proximité, et y maintenir un 

stationnement comparable 

à l’existant. Une fois la 

décision finale arrêtée et 

les études de faisabilité 

réalisées, l’heure sera au 

lancement des travaux prévus 

dès l’année prochaine.

Les abords du stade 
Jean-Bouin en question

Autre grande préoccupation 

des habitants : les abords 

du stade Jean-Bouin et les 

désagréments observés les 

soirs de match. “Avant toute 

chose, il faut considérer la 

montée du SCO en Ligue 1 

comme une formidable 

aubaine, explique Christophe 

Béchu. Cela en matière de 

rayonnement et de retombées 

économiques pour Angers. 

Après, je ne nie pas les 

problèmes liés à l’afflux 

de milliers de personnes 

autour de Jean-Bouin. C’est 

pour cela qu’une réflexion 

sur l’ensemble de l’îlot est 

menée afin de répondre aux 

difficultés de stationnement,

de propreté, de circulation 

et d’amélioration du 

cadre de vie.” 

Un cadre de vie qui 

comprend également l’état 

de la voirie dans certains 

secteurs du quartier. Le plan 

urgence voirie lancé par la 

Ville dès l’été dernier prend 

le problème à bras-le-corps.

De nombreux travaux sont 

ainsi envisagés voire déjà 

engagés afin d’enfouir 

dans un premier temps 

les réseaux, avant de 

refaire la chaussée ou 

de reprendre l’enrobé.

Le maire à la rencontre des habitants

Le Trois-Mâts a fait salle comble 
pour la réunion publique

du maire, accompagné sur scène de 
Maxence Henry, adjoint du quartier.
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B
ordé par l’étang Saint-Nicolas,

les parcs Balzac et de la Garenne, 

Belle-Beille bénéficie d’un 

environnement très nature. C’est 

aussi un quartier isolé du reste de 

la ville, avec un taux de chômage 

élevé, des revenus faibles et des 

logements sociaux vieillissants. 

Sa physionomie va profondément 

changer dans les dix années à 

venir, grâce à l’arrivée envisagée 

du tramway et au programme 

de renouvellement urbain 

porté par la Ville, Angers Loire 

Métropole et l’Agence nationale de 

renouvellement urbain.

“Notre ambition est triple, 

résume Sophie Lebeaupin, 

adjointe au maire chargée 

du quartier. Économique, en 

facilitant la création et l’accès 

à l’emploi. Urbaine, avec une 

meilleure diversité de l’habitat, la 

réhabilitation et la construction 

de logements. Mais aussi 

environnementale en privilégiant 

l’efficacité énergétique des 

logements, les circulations 

douces, les espaces verts…” 

La réhabilitation des logements 

va concerner dans un premier 

temps les résidences Notre-

Dame-du Lac, Gaubert et 

La Ballue. Cinquante autres 

logements doivent être construits 

rue Notre-Dame-du-Lac, tandis 

que la résidence étudiante 

de Dauversière sera démolie. 

Cette première étape, jusqu’en 

2018, concernera aussi le 

centre commercial Beaussier, 

la nouvelle chaufferie urbaine 

et doit permettre de repenser 

globalement les circulations,

en lien notamment avec l’arrivée 

attendue du tramway.

Le projet se dessine et va 

continuer à se construire avec 

les habitants, commerçants, 

associations… Pour cela, la 

maison de l’Étang de l’avenue 

Notre-Dame-du-Lac va se 

transformer en maison du projet et 

devenir un lieu d’information ouvert 

à tous. Une permanence s’y tient 

d’ores et déjà tous les mercredis 

après-midi (02 41 73 36 15). 

La transformation du quartier  
se dessine

BELLE-BEILLE

La rénovation urbaine du quartier passera notamment
par la réhabilitation de logements avenue Notre-Dame-du-Lac.

Les élèves de Robert-Desnos découvrent  
leur quartier en photo
“J’ai choisi de photographier cet arbre plein d’aiguilles avec des petites chenilles dessus”, 

explique Rayen. “Moi, c’est le lierre sur le mur d’ardoise que j’ai trouvé joli”, raconte 

Diego. Tous les deux, tablettes numériques en main, jouent aux apprentis photographes 

avec pour consigne de saisir un détail végétal qui les interpelle dans le quartier.

Ces deux élèves sont en CE1 à l’école Robert-Desnos. Comme leurs petits camarades,

ils participent au projet d’éducation artistique et culturelle “Mon école, mon quartier,

ma ville” avec le service Ville d’art et d’histoire. Une initiative qui, depuis la rentrée, 

mobilise également enseignants et animateurs sur les temps périscolaires et scolaires. 

Objectifs : permettre aux enfants de mieux comprendre leur cadre de vie, son histoire, son 

architecture, et de porter un regard différent sur leur environnement quotidien, à travers 

la photographie. Voire plus. “Lorsque nous avons amené les élèves

à l’étang Saint-Nicolas, on a même fait des maths en calculant la circonférence des 

arbres”, sourit Marie Retailleau, guide-conférencière au service Ville d’art et d’histoire.

Vernissage de l’exposition photo sur le travail de l’année à l’école le 25 juin, à 18 h.La photographe Éva Beaudoin et des élèves.
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Du 16 au 24 juin, les élèves de 
troisième sont invités à réviser pour 
le brevet dans les bibliothèques.
Ils ont le choix entre celles de la Roseraie, 

Monplaisir, Nelson-Mandela et Annie-Fratellini.

Dans chacune, ils auront à leur disposition 

une salle pour travailler en petit groupe 

et différents outils : annales, fiches de 

synthèse, documents en ligne et jeux. 

Des bibliothécaires et des bénévoles 

seront présents pour les accompagner 

dans leur travail. Les créneaux réservés 

aux collégiens sont prévus après les cours 

les mardi, jeudi et vendredi de 17 h à 19 h, 

et en journée les mercredi et samedi. 

“Cette opération permet de créer de 

nouvelles relations avec les adolescents 

en leur montrant que les bibliothèques 

peuvent s’adapter à leurs besoins et 

à leur rythme, indique Adeline Lugez-

Desgranges, responsable du réseau 

adultes à la bibliothèque municipale.

Ce dispositif complète ce qui se fait dans 

les quartiers tout au long de l’année pour 

l’aide aux devoirs. En plus des révisions, 

des moments de détente sont prévus autour 

d’un goûter. Des infirmiers et un professeur 

de yoga donneront aussi des conseils 

pour gérer le stress avant l’examen.” 

En 2014, 76 jeunes avaient participé 

à l’opération organisée dans les 

bibliothèques de Monplaisir,

la Roseraie et Nelson-Mandela.

Renseignements au 02 41 24 25 50.

MONPLAISIR, ROSERAIE, HAUTS-DE-SAINT-AUBIN, GRAND-PIGEON

Objectif brevet dans quatre bibliothèques

La bibliothèque de Monplaisir a été la première à proposer cette opération en juin 2013.
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Petits et grands sont les bienvenus 

dans la toute pimpante maison des 

familles du quartier des Banchais. 

Construite à côté du centre de loisirs, 

elle est le point de rencontre attendu 

depuis longtemps. “Le lieu a été conçu 

avec les habitants afin d’y organiser le 

maximum d’activités et d’y recevoir un 

large public”, explique Cécile Grimaud, 

animatrice adultes et familles. 

Les assistantes maternelles et les 

parents avec leurs jeunes enfants

s’y retrouvent les lundi et jeudi matin et le 

mercredi après-midi pour discuter autour 

d’un café. Les marcheurs apprécient 

l’endroit pour prendre un verre après 

leur promenade. C’est ici aussi que se 

réunissent un lundi soir par mois les 

membres du cercle de lecture. Équipé 

d’une kitchenette, l’endroit accueille 

régulièrement des ateliers cuisine. 

Plus d’infos sur www.banchais.fr

Une maison des familles très conviviale
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DEUX-CROIX, BANCHAIS

Assistantes maternelles, parents
et jeunes enfants profitent 
de la maison des familles.
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Une galerie-atelier au cœur de la Cité
Située à côté de la cathédrale, la galerie 

des Jacobins est plus qu’un simple lieu 

d’exposition. C’est aussi un atelier où des 

artistes viennent travailler et donner des 

cours dans diverses disciplines : peinture, 

broderie d’art, encadrement, restauration 

de papiers anciens, arts plastiques pour les 

enfants… Des stages y sont aussi proposés. 

“Nous souhaitons que ce lieu serve à 

promouvoir le travail des artistes locaux lors 

d’expositions ou de salons thématiques”, 

explique Martine Maudet, la présidente de 

l’association Les Jacobins. La galerie peut 

être louée à la semaine ou le week-end.

Martine Maudet, qui est par ailleurs 

psychologue, envisage d’y proposer des 

ateliers pour les enfants malvoyants et 

malentendants.

Afin de découvrir le lieu, des portes 

ouvertes auront lieu du 25 au 28 juin.

La galerie est autrement ouverte le mardi, 

jeudi, dimanche et ponctuellement le samedi 

après-midi.

Infos sur facebook.com/lesjacobins49.
Contacts : assolesjacobins49@gmail.com 
et 06 37 98 61 26

Installée depuis trois ans à deux pas 
de la baignade du parc de loisirs du 
lac de Maine, la Buvette du lac invite à 

siroter un verre ou à manger une glace en 

profitant de ses transats et de sa terrasse 

herbeuse. “Dès les beaux jours, je reçois 

une clientèle naturelle, celle des usagers 

du parc venus profiter de ce superbe 

cadre”, indique Martin Gautret. Pour autant, 

le jeune et énergique gérant entend bien 

dynamiser le site : “Je me suis rapproché 

du service des Sports et loisirs de la Ville 

qui partage cet objectif et avec qui je vais 

collaborer, notamment sur la mise en place 

d’activités ludiques et sportives.” L’idée 

est donc de créer des événements autour 

du parc et du bar pour toucher un public 

plus large. “Avec ma collègue Morgane 

Le Goavec, qui s’occupe aussi de la 

programmation, nous voulons mettre en 

place une journée thématique un dimanche 

par mois. On organisera également des 

animations autour de la fête du vélo le

14 juin.” Si l’événement de juillet n’est pas 

encore prêt, en août, ce sera journée hip-

hop avec au programme cours de beat 

box, t-shirts en sérigraphie avec Fishbrain, 

grapheurs sur cellophane, et concert

du rappeur angevin Pespo Stavinsky.

http://labuvettedulac.wix.com/

la-buvette-du-lac

Des animations les pieds dans l’herbe
LAC-DE-MAINE

CENTRE-VILLE

Martine Maudet, la présidente de l’association, et l’artiste Sophie Lavrard.
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Martin Gautret veut faire de la buvette un lieu d’animations.
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Initié par l’Orchestre national des 

Pays de la Loire avec le concours 

de partenaires, dans le cadre de la 

Charte culture et solidarité, le “Chant 

de la nuit” a permis, lundi 27 avril, 

à une cinquantaine de participants 

de découvrir d’une façon originale 

le quartier de la Doutre, en mêlant 

architecture, musique classique, 

chorale, histoire et poésie.

La nuit s’approche, les bruits de la 

ville se sont calmés, le Chant de la 

nuit peut commencer. 

En prélude à la balade nocturne 

à travers la Doutre, le quatuor de 

l’ONPL égrène les notes d’œuvres 

musicales dédiées à la nuit, de 

Mozart à “Strangers in the night”, en 

passant par Chopin et Mahler, devant 

un parterre d’auditeurs attentifs, 

installés dans le cloître Saint-Jean.

Puis la troupe s’élance, marque un 

arrêt musical et historique dans les 

caves des greniers Saint-Jean avant 

de rejoindre l’impasse du Puits-

Rond, au son de la chorale de la 

maison de quartier l’Archipel menée 

par l’accordéon de Laure. Là, Jean-

François relate les souvenirs recueillis 

auprès des habitants. S’ensuivent des 

lectures de poésie sous les arbres 

en fleurs, place de la Paix, un peu 

d’histoire du quartier devant le café de 

l’Hommeau, de la grande histoire pont 

de Verdun et quai des Carmes où sont 

également lus des poèmes écrits par 

les membres de l’association Farman.

Puis tout le monde se dirige vers 

Le Quai sur les paroles du “Chemin 

des forains”, une chanson d’Édith 

Piaf. Arrivé au théâtre, tout le monde 

s’assoit à l’arrière-scène pour écouter 

de nouveau les musiciens, Florent 

Benier, Sylvain Lejosne, Éric Costa et 

Jacques Barbez, intarissables sur les 

aventures du trombone à coulisse.

La soirée se termine au foyer du 

Quai où les participants échangent 

leurs impressions. Gérard a 

apprécié “le mélange d’architecture, 

d’histoire et de musique”. Sylvette 

la “découverte du quartier et les 

explications des musiciens”. Et Patrick 

“la déambulation de gens simples, 

la culture qui se faufile à travers 

l’événement, cette invitation à aller 

plus loin dans l’histoire et la musique”.

Quand la nuit chante dans la Doutre
DOUTRE
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Impromptu musical
dans le cloître Saint-Jean 

par un quatuor de l’ONPL.

TELEX

Roseraie
s¬h.ATURE¬ET¬AILLEURSv¬EST¬LE¬THÒME¬DU¬-ONDE¬EN¬

Fête, la fête du quartier la Roseraie. Rendez-

vous le samedi 13 juin place Jean-Vilar et sur le 

site des Collines : troc de plantes, mini-plage, 

manège à légumes, balades à dos d’ânes, 

lectures de contes, ateliers land-art, sports, jeux, 

expos, village associatif, concerts…  

www.centrejeanvilar.fr

s¬,ES¬CLUBS¬DE¬FOOTBALL¬DE¬L�)NTRÏPIDE¬D�!NGERS¬

et des Ponts-de-Cé vont monter ensemble une 

section féminine la saison prochaine. 

Les joueuses intéressées peuvent contacter 

le 06 11 83 41 61.

Hauts-de-Saint-Aubin
s¬,A¬COMPAGNIE¬0AQ�¬LA¬LUNE¬FÐTE¬SES¬��åANS

rue Raoul-Ponchon le vendredi 26 juin. 

Au programme : “Détours de lectures” pour lire 

et collecter la parole des habitants, spectacle de 

théâtre d’objets…

s¬3AMEDI¬��åJUIN�¬INAUGURATION¬DU¬JARDIN¬SONORE¬

place de la Fraternité conçu par l’artiste Lucas 

Grandin avec la participation des habitants.

Grand-Pigeon, Deux-Croix, 
Banchais
s¬6IDE
GRENIERS¬Ì¬L�OCCASION¬DE¬LA¬FÐTE¬DU¬

quartier le dimanche 7 juin, en présence de 

250 exposants.

s¬!PRÒS
MIDI¬CONSACRÏ¬AUX¬JEUX¬DE¬SOCIÏTÏ¬LE¬

dimanche 7 juin au centre Marcelle-Menet, 

par le club Les boîtes à jeux.
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£�Du 11 au 16 juin, la maison de quartier Saint-Serge organise 

la 14e édition du festival de théâtre Le tout pour le tout. 

Nicolas Chapelière est chargé de son organisation.

Cette nouvelle édition est-elle 

prometteuse ?

Cette année est un peu particulière, 

car nous fêtons les 40 ans de la maison 

de quartier. L’ouverture marquera cet 

anniversaire avec une parade dans 

les rues d’Angers, suivie d’une reprise 

du Rocky horror show, une comédie 

déjantée qui a justement été créée il y a 

40 ans. Les spectateurs sont invités 

à venir costumés pour l’occasion.

Quel est l’esprit du festival ?

L’objectif est d’offrir une scène aux 

troupes d’amateurs et de ponctuer la 

saison des ateliers théâtre de la maison 

de quartier. Mais nous voulons aussi 

susciter la rencontre entre le public, 

les troupes et les habitants. Tous les 

participants doivent s’investir dans 

l’organisation du festival, ce qui crée une 

ambiance chaleureuse et propice

à l’échange entre les 227 bénévoles,

les 17 troupes et les spectateurs.

Vous avez aussi voulu ancrer  

le festival dans le quartier…

Oui, sur les 32 spectacles, onze ont 

lieu directement chez l’habitant. L’idée 

est de faire découvrir le quartier au 

public, tout en sortant les spectacles 

du cadre habituel des salles.

La formule fonctionne bien et chaque 

année, on a plus de propositions 

d’habitants que nécessaire pour 

l’accueil des troupes.

Quart’Ney, 02 41 43 28 13

www.quartney.fr

Le Quart’Ney tente  
le Tout pour le tout

SAINT-SERGE

Nicolas Chapelière, coordonnateur
du festival Le Tout pour le Tout.
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Doutre,  
Hauts-de-Saint-Aubin
s¬"IBLIOTHÒQUE¬3AINT
.ICOLAS

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 64.

Alain Fouquet, 13 juin,  

de 10 h à 12 h.

Laure Halligon, 6 et 20 juin,  

de 9 h à 11 h.

s¬2ELAIS
MAIRIE¬(AUTS
DE
3AINT
!UBIN

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 34.

Laure Halligon, 3, 10, 17 et 24 juin, 

de 9 h à 11 h.

Roseraie
Relais-mairie, 3, rue André-Maurois

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 64.

Gilles Latté, 10, 17 et 24 juin,  

de 9 h 30 à 11 h.

Belle-Beille 
Centre Jacques-Tati, Point service ville

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 44.

Sophie Lebeaupin, 3 et 17 juin,

de 9 h à 10 h 30.

Lac-de-Maine
Relais-mairie, place Guy-Riobé

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 44.

Sophie Lebeaupin,  3 et 17 juin, 

de 10 h 30 à 12 h.

Centre-ville
Hôtel de ville, salle du Roi René

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 39.

Karine Engel, 3, 10, 17 et 24 juin,  

de 13 h 30 à 15 h 30.

Saint-Serge, Ney, 
Chalouère, Saint-Michel
Hôtel de ville, salle du Roi René

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 43.

Jeanne Robinson-Behre,  

13 et 27 juin, de 10 h à 12 h.

Deux-Croix, Banchais, 
Grand-Pigeon
Point info quartier

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 64.

Alima Tahiri, 3 et 17 juin,  

de 14 h à 16 h.

Justices, Madeleine,  
Saint-Léonard 
Mairie de quartier – Trois-Mâts

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 45.

Maxence Henry, 6, 13, 20 et 27 juin, 

de 10 h à 12 h.

Monplaisir
Relais-mairie, espace Galliéni

Sur rendez-vous au 02 41 05 40 45.

Faten Sfaïhi, 13 et 20 juin,  

de 10 h à 12 h.

Permanences 
de vos élus
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histoire

Les habitants d’Angers sont près de 30 000 et pourtant 

il leur manque une chose essentielle : l’eau potable. 

Fontaines et puits sont insuffi sants et leur eau, trop 

chargée de sels, trouble les fonctions digestives et 

provoque des diarrhées. Les proches riverains de la 

Maine boivent l’eau de la rivière. Les habitants plus 

aisés font venir celle de la Loire ou se procurent l’eau 

de la fontaine de l’Épervière à Saint-Sylvain-d’Anjou, 

vendue tous les matins sur la place du Ralliement. 

Au Comité de salubrité publique qu’elle vient de créer 

en février 1831, la municipalité demande un rapport sur 

la question de l’eau, pour la première fois évoquée au 

conseil municipal du 6 janvier 1835 : “La ville d’Angers 

manque complètement de fontaines publiques et depuis 

deux années la disette de l’eau s’y est fait sentir de la 

manière la plus gênante. Des aqueducs peuvent amener 

dans nos murs les eaux de la Loire qui ne comportent 

point les principes insalubres de celles de la Maine.”

Si l’on s’était tenu au choix des eaux de la Loire, 

la création d’un réseau d’eau potable aurait pu 

aboutir rapidement, mais le conseil lance un appel à 

renseignement. Il en résulte un foisonnement d’études. 

Partisans de la Maine et de la Loire s’affrontent à coup 

de rapports. Il semble inconcevable aujourd’hui que l’on 

ait songé à utiliser les eaux de la Maine, déjà polluées 

par l’industrie naissante et surtout très limoneuses.

La supériorité de la fi ltration naturelle des eaux de 

la Loire enfi n démontrée, les dernières réticences 

– fi nancières celles-là – vaincues, la décision de créer 

un réseau d’eau à partir d’une prise d’eau en Loire clôt 

vingt ans de débats, le 23 décembre 1853. Le système 

est habilement conçu par l’ingénieur Jules Dupuits.

Une galerie fi ltrante alimente l’usine hydraulique des 

Ponts-de-Cé où une machine à vapeur élévatrice 

achemine l’eau par une conduite ascensionnelle vers 

les réservoirs de la Madeleine et du Champ-de-Mars. 

La distribution de l’eau est ouverte en mars 1856 : 

gratuite aux bornes-fontaines ou par abonnement. 

Fin 1856, les premiers abonnés ne sont encore 

que 146, mais les 42 bornes-fontaines changent 

la vie des Angevins.

Sylvain Bertoldi

Conservateur des Archives d’Angers

1821

 Retrouvez 
la chronique
intégrale sur

www.angers.fr

Usine des eaux aux Ponts-de-Cé, 
coupe transversale 

dans l’axe de l’usine, 1854. 

Adjudication 
des travaux 

de construction 
d’une fontaine-
réservoir sur le 

Champ-de-Mars, 
affi che, 9 août 

1855.

Borne-fontaine, place Ney, en 1968. 
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Usine des eaux 
aux Ponts-de-
Cé, élévation 
principale 
des bâtiments 
par Jules Dupuits, 
1854. 

Le premier réseau 
d’eau potable
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ÉVÉNEMENT

Pour l’amour du théâtre
Des succès comme “Cher Trésor” de Francis Veber 
avec Gérard Jugnot, “La Colère du Tigre” avec Claude 
Brass eur dans la peau du président Clemenceau, ou 
encore la fabuleuse “Marie Tudor” incarnée par Cristiana 
Reali… Des classiques tels que “Beaucoup de bruit pour 
rien” (Shakespeare), “Le Misanthrope” (Molière), “Le Fil 
à la patte” (Feydeau), “Le Jeu de l’amour et du hasard” 
(Marivaux)… Du plus intimiste avec la lecture par Jane 
Birkin, Michel Piccoli et Hervé Pierre de “Gainsbourg, poète 
majeur” ou “Le Récital” de Tom Novembre…
Du seul en scène par François Morel “La Fin du monde est 
pour dimanche” (photo) et Camille Chamoux “Née sous 
Giscard”…, le 66e Festival d’Anjou propose du 8 au 27 juin 
un théâtre mêlant éclectisme et qualité. En ouverture,
“Paris Broadway”, la nouvelle création de Nicolas Briançon, 
le directeur artistique du festival, rend hommage aux 
grandes comédies musicales, au château du Plessis-Macé.

www.festivaldanjou.com
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RENDEZ-VOUS

 Participez à l’aventure 
des Accroche-cœurs

es 11, 12 et 13 septembre,

les Accroche-cœurs feront vibrer 

la ville sur le thème du végétal. 

D’ici là, les Angevins sont invités 

à s’associer à la préparation 

du festival. Car c’est aussi LA 

marque de fabrique de ce grand 

rendez-vous festif et populaire que 

de savoir y associer largement 

les habitants du territoire.

Les ateliers de fabrication de la 

Flower Box attendent ainsi d’ores 

et déjà les bricoleurs de tous 

âges, à partir de 5 ans. Objectif : 

créer le décor et la scénographie 

d’un photomaton géant où les 

Angevins pourront se faire 

photographier pendant le festival. 

Autre proposition créative, 

“L’Odyssée” avec la Cie Lez’Arts 

Vers pour édifi er une œuvre 

collective qui prendra vie pendant 

le festival. Première étape en juillet 

avec l’artiste plasticien Fred Martin 

qui collectera les moulages de

500 visages d’Angevins, avant un 

chantier collectif, en septembre, 

pour façonner un géant de terre.

Poésie sonore
Côté spectacles, deux propositions 

grandioses attendent les amateurs : 

“Les Roues de couleurs” de la Cie 

Off et “Vogue” de la Cie Louxor. 

Le premier fera appel à vingt 

volontaires pour jouer les fi gurants 

chorégraphiques ; le second 

espère trente complices pour une 

grande parade autour des berges 

de la Maine. Plus intime, l’univers 

de Parkours Aimant rassemblera 

comédiens amateurs et choristes 

pour faire vivre les aventures de 

Roméo cherchant sa Juliette…

Les choristes débutants et 

expérimentés sont aussi attendus 

pour un moment de poésie sonore. 

Et ce n’est pas tout puisque la 

participation aux Accroche-cœurs 

peut encore prendre bien d’autres 

formes : végétale avec les places 

de parking à transformer en coin 

de paradis ; poétique avec l’appel 

aux poèmes qui seront diffusés 

pendant le festival ; gourmande 

avec le Village des Saveurs et 

l’appel aux associations ; visuelle 

dans le cadre de l’appel à courts-

métrages avec Cinéma Parlant…

Et bien sûr, bavarde puisque 

le championnat du monde de 

conversation rassemblera les 

plus beaux parleurs angevins, 

les 12 et 13 septembre quai 

Ligny, aux côtés du maître de 

cérémonie Calixte de Nigremont.

Renseignements et inscriptions : 

nicolasbidet@gmail.com 
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Du vert dans les vitrines
Les commerçants sont invités à s’associer au festival 
en décorant leur vitrine sur le thème “Les commerces 
se mettent au vert”. Le lauréat de ce concours sera 
désigné par les Angevins et festivaliers qui pourront 
élire leur vitrine préférée lors des festivités. La Ville 
d’Angers soutiendra les participants en fournissant un kit 
comprenant notamment une vitrophanie et des bulletins 
de vote. Renseignements et inscriptions avant le 15 juin 
auprès de commerce@ville.angers.fr 

1

3 4

2

1 : Les roues de couleurs de la Cie Off
2 : Atelier de fabrication de la “fl ower box” 

3 : Opération Parking Day pour transformer l’espace urbain
4 : Le championnat du monde de conversation 



JUIN 2015 / VIVRE À ANGERS / 37

OPÉRA

Jeu cruel au cœur 
de la Russie du 18e

Composé par Tchaïkovski et 
Chilovski, d’après le roman en vers 
de Pouchkine, Eugène Onéguine 
décrit la cruauté de l’amour dans 
la noble Russie du 18e siècle. 
Toute la noirceur romantique de 
Tchaïkovski se retrouve dans le 
dernier rendez-vous de la saison 
d’Angers Nantes Opéra. En scène, 
la fraîche et (trop) pure Tatiana 
s’éprend du prétentieux Onéguine 
qui, de son côté, s’étourdit de 
frivolités. Ni les ors des salons, 
ni les rires insouciants des bals 
n’empêcheront les cœurs de se 
fermer et l’amour d’y étouffer.

Angers. Le Quai, 
les 14 (14 h 30), 15 et 16 juin 
(20 h). www.angers-nantes-
opera.com

MUSIQUE

Vivaldi, version orgue 
et accordéon
Deux artistes auréolés d’une Victoire de 

la musique sont réunis pour la clôture du 

23e Printemps des orgues le temps d’une 

création. L’organiste Thierry Escaich et 

l’accordéoniste Richard Galliano présentent 

en première mondiale à la cathédrale leur 

transcription des célèbres Quatre saisons de 

Vivaldi pour leur instrument. Le public est invité à 

migrer vers le Grand-Théâtre pour une deuxième 

partie également consacrée au chef d’œuvre 

du compositeur italien. Sur scène, le même duo 

interprète Los cuatros estaciones portenas, 

arrangées par Astor Piazzolla (piano-accordéon).

Jeudi 25 juin à la cathédrale (20 h) puis 
au Grand-Théâtre d’Angers (21 h 30). 

JEUNE PUBLIC

Découvrir Angers 
et son histoire 
Du 6 juillet au 21 août, les 6-12 ans 
ont rendez-vous chaque après-midi 
avec le service éducatif Angers, 
ville d’art et d’histoire, pour des 
visites découverte et des ateliers 
autour de l’art, de l’urbanisme et 
du paysage. Au programme : danse 
contemporaine au Grand-Théâtre
du 6 au 10 juillet et du 17 au 21 août ; 
architecture médiévale, du 13 au 
17 juillet ; herbiers à l’arboretum,
du 20 au 24 juillet ; architecture
au 19e siècle, du 27 au 31 juillet ;
le jardin sonore, du 3 au 7 août ; et 
l’île Saint-Aubin, du 10 au 14 août.
2 euros par atelier. Réservation à partir 
du 15 juin auprès du service Angers, 
ville d’art et d’histoire, 02 41 60 22 13, 
ville-art-et-histoire@ville.angers.fr

www.angers.fr/sevah

DANSE

Les étudiants 
du CNDC sur scène 

Pour les étudiants de l’école supérieure du 
Centre national de danse contemporaine 
(CNDC), c’est un point d’orgue marquant 
la fi n de leur formation et l’entrée dans 
la vie professionnelle. Ce 24 juin à 
19 h 30, ils seront sur la scène du Quai 
dans un programme mêlant des œuvres 
d’artistes majeurs de la modernité : Merce 
Cunningham, Alwin Nikolaïs, Marion 
Ballester, Jean-Claude Gallotta et Robert 
Swinston. Avec l’envie de faire partager 
au public les moments forts de leur 
parcours de jeunes danseurs.

www.lequai-angers.eu

MUSIQUE

Le pianiste Chamayou joue Ravel
Dernier r endez-vous de 
la saison, “Symphonie 
d’une nouvelle ère” 
propose deux chefs-
d’œuvre : le Concerto 
en sol de Ravel 
interprété par le pianiste 
Bertrand Chamayou, 
un artiste désormais 
incontournable de 
la scène musicale, 
et la 10e Symphonie 
de Chostakovitch 
écrite au lendemain 
de la mort de Staline 
par le compositeur 
russe. La symphonie 
n°1 d’Haydn complète 
le programme. Le tout 
sous la direction du 
suisse Thierry Fischer.

Symphonie d’une nouvelle ère, 7 juin (17 h) et 
11 juin (20 h 30). Centre de congrès. www.onpl.fr

RENDEZ-VOUS

Un dimanche 
pour fêter la musique
Le dimanc he 21 juin de 18 h à 2 h, la Fête

de la musique battra son plein dans les 

rues, places et jardins du centre-ville. Place 

du Ralliement, deux scènes permettront de 

découvrir et d’applaudir une dizaine de groupes 

amateurs angevins présentés par l’association 

UL3Sons, en collaboration avec la Ville.

La fête sera aussi dans les bars et 

restaurants, nombreux à proposer une 

programmation musicale et à s’associer 

à cet événement festif  et populaire. 

Le programme de la soirée sera distribué 

sur place et à découvrir au gré de la soirée.

www.angers.fr/fetedelamusique
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Bertrand Chamayou

Le service Ville d’art et d’histoire attend 
les petits curieux cet été.

D
R

Richard Galliano
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RETROUVEZ
L’AGENDA
CULTUREL
SUR www.angers.fr

THÉÂTRE

Un Samedi en ville avec le NTA
Un spectacle en 
petit format ou une 
performance dans 
un endroit insolite 
comme une boîte 
de nuit, un hôtel 
particulier, une 
école…
Pas de doute, 
c’est le retour de 
“Un samedi en 
ville”, proposition 
artistique décalée 
et séduisante du 
Nouveau Théâtre 
d’Angers (NTA).
Le rendez-vous 
est fi xé au samedi 6 juin de 11 h à 23 h. Tous les 
spectacles seront joués en centre-ville et plusieurs fois 
dans la journée pour accueillir un plus grand nombre 
de spectateurs.

www.nta-angers.fr

MUSIQUE

Les lycéens 
sur la scène du Chabada
Dans le cadre de sa mission d’accompagnement des 
pratiques musicales actuelles, le Chabada développe un 
partenariat avec quatre lycées du territoire : Henri-Bergson et 
Joachim-du-Bellay à Angers, Jean-Bodin aux Ponts-de-Cé 
et Duplessis-Mornay à Saumur. Avec au cours de l’année 
scolaire : des ateliers de découverte de pratiques musicales 
ou de création encadrés par des musiciens professionnels, 
du coaching de groupes…
Les lycéens se produiront sur la grande scène du Chabada 
le 6 juin à 18 h 30 lors de la soirée “Le son des lycées”. 
L’occasion, cette fois, de se confronter au public dans des 
conditions professionnelles.

www .lechabada.com

SPECTACLE

Tribute to The Beatles
Langage gestuel de création artistique multidisciplinaire 
créé à Woodstock en 1974, le soundpainting réunit 
musiciens, danseurs, acteurs et plasticiens. Le 28 juin 
à 17 h, les artistes du Tours Soundpainting Orchestra 
ont invité les élèves en musique, danse et théâtre du 
conservatoire, à participer à leur spectacle et à les 

rejoindre sur la scène 
du Grand-Théâtre 
pour une soirée hors 
norme.
Une plongée 
dans l’univers 
des Beatles, entre 
expérimentations 
musicales 
et ambiance 
psychédélique, 
qui marquera la 
fi n de saison du 
conservatoire. 

www.angers.fr/crr 
02 41 24 16 40
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28 JUIN 2015

GRAND THÉÂTRE D’ANGERS // 17H

Billetterie // Renseignements

02 41 24 16 40

Plein tarif : 5€ / Plein réduit (-de 25 ans) : 3€

Entrée libre pour les élèves du conservatoire 

 LES EXPOSITIONS DU MOIS
De Picasso à Messager
Le musée d’art moderne de Paris, le 

fonds national d’art contemporain et les 

musées d’Angers réunissent leurs plus 

belles pièces pour l’exposition

“De Picasso à Messager”. L’occasion de 

(re)découvrir le travail des précurseurs 

(Jean Lurçat, Picasso, Rouault, Sonia 

Delaunay…), jusqu’aux représentants 

de la “Nouvelle tapisserie” comme Buic, 

Daquin, Bloch ou Grau-Garriga.

Musée Jean-Lurçat et 
de la tapisserie contemporaine. 
Jusqu’au 31 octobre. 

La Menthe-Pastille 
à l’affi che
La célèbre Menthe-Pastille de la Maison 

Giffard fête ses 130 ans en exposant au 

musée des beaux-arts une collection 

d’affi ches publicitaires datant, pour les 

plus anciennes, du 19e siècle. Le musée 

sera exceptionnellement gratuit le 6 juin. 

Un moment que la famille Giffard a 

souhaité mettre à profi t pour renouer 

avec l’esprit du début du siècle dernier, 

en proposant à des artistes régionaux de 

s’exprimer autour de la liqueur.

Du 6 au 17 juin, 
m usée des beaux-arts. 

“Moirage”
Patrick di Meglio présente “Moirage”,

un ensemble de tableaux et de sculptures 

conçus avec son matériau de prédilection : 

les plumes.

Jusqu’au 14 juin, galerie “Les îles 
lointaines”, rue Kellermann. 

Parcours vidéo
Alliant ponctuations urbaines, expositions 

et projections, Vidéo Project propose 

un regard sur la création vidéo à 

l’Artothèque d’Angers et à la Galerie 5 

de l’Université, au sein de la bibliothèque 

universitaire de Belle-Beille.

Jusqu’au 10 juillet.
Artothèque, 75, rue Bressigny. 
Galerie 5, BU Belle-Beille.

Les bustes 
des Grands Hommes
Une nouvelle présentation des bustes 

des Grands Hommes de David d’Angers 

est proposée aux visiteurs dès le 6 juin. 

L’occasion d’étudier et d’expliquer les 

rapports entre les portraits de l’artiste 

et les théories de phrénologie et de 

physiognomonie.

Galerie David-d’Angers.

Une “Nuée” d’œuvres
L’association GOOP, fondée par d’anciens 

étudiants des Beaux-Arts, s’est donné 

pour mission de faire découvrir au grand 

public les artistes angevins émergents. 

Jusqu’au 30 juin, la promo 2014 présente 

ses illustrations, photographies, vidéos, 

installations et performances.

Grand-Théâtre.

Un certain goût
pour l’ailleurs
“Curiosités” met en lumière 260 œuvres, 

de l’Antiquité au 19e siècle : œuvres 

d’art graphique (dessins et estampes), 

peintures, photographies, sculptures 

ou objets d’art de nature, format et 

composition très variés, tous rassemblés 

par la passion de grands collectionneurs 

angevins du 19e. Un nouvel éclairage sur 

ces artistes, antiquaires, archéologues et 

collectionneurs que l’Ailleurs fascinait.

Jusqu’au 19 juillet, 
musée des beaux-arts

Messager



infos  
pratiques

Retrouvez toute l’actualité sur internet : www.angers.fr

ENVIRONNEMENT/SANTÉ PUBLIQUE

ASSISTANCE  
ET ÉCOUTE
ALCOOL
Centre d’addictologie A.Li.A 
02 41 47 47 37, alia49.fr

Alcooliques anonymes 
02 41 48 49 48

Vie libre 02 41 86 07 22

Alcool assistance 49 
07 80 40 96 61,  
alcool-assistance-49.fr

DROGUE
Drogues info service  
(numéro vert) 0800 23 13 13

Consultation parents/jeunes  
Centre d’addictologie A.Li.A 
02 41 47 47 37, alia49.fr

JEUNESSE
Maison des adolescents 
02 41 80 76 62

Maison Chouette 02 41 87 63 11

MALTRAITANCE
Allo enfance maltraitée 119

ALMA Anjou (personnes âgées 
et handicapées) 02 41 44 91 48

SOS femmes 02 41 87 97 22

Violences conjugales 39 19 
(prix d’un appel local)

MÉDIATION ET  
AIDE AUX VICTIMES
Défenseur des droits 
09 69 39 00 00

Quazar (aide aux victimes 
d’homophobie) 02 41 88 87 49

SOS Homophobie  
0 810 108 135  

Conseil conjugal et familial 
(CAF) 02 41 81 14 17

Médiation 49 02 41 68 49 00

UDAF Médiation 02 23 48 25 67 
Conseil conjugal et familial 
(AFCC) 06 16 16 38 73

Adavem 49 02 41 20 51 26

Aavas (aide aux victimes  
d’abus sexuels) 02 41 36 02 07

Anvac (aide aux victimes 
d’accidents) 02 41 93 03 13

SEXUALITÉ
Planning familial 
02 41 88 70 73

Info contraception et IVG 
0 800 834 321

SIDA
Sida info service 
0 800 840 800 (numéro vert)

Aides 02 41 88 76 00

Centre de dépistage 
02 41 35 41 13

MAL-ÊTRE, DÉTRESSE
Sos amitié (24h/24) 
02 41 86 98 98

TABAC
Tabac info service 0,15 €/mn 
39 89

Pharmacies de garde
Les nuits, dimanches  
et jours fériés.

32 37 0,34 € la minute, prix d’un 
appel local à partir d’un poste fixe.

Environnement  
et cadre de vie 
Bruit, insalubrité, pollution…

02 41 05 44 18

Vaccinations
02 41 05 44 30

Point d’accueil santé  
solidarités (Pass) 
5, rue de Crimée 

02 41 88 87 40

Douches municipales 
2, rue Léon-Jouhaux

02 41 20 30 84

Qualité de l’eau
02 41 79 73 90

Déchets et collectes 

sélectives 

numéro vert

0 800 41 88 00 

Déchèteries d’Angers 

Loire Métropole et 

recyclerie d’Emmaüs

Du lundi au vendredi, de 8 h 30 

à 12 h, et de 13 h 30 à 17 h 30 ; 

le samedi, de 8 h 30 à 18 h ; 

le dimanche, de 8 h 30 à 12 h. 

Fermées les jours fériés. 

numéro vert 0 800 41 88 00

VIE QUOTIDIENNE 
Des lieux où vous  

trouverez des réponses  

à vos questions.

Point info famille 
Hall de l’hôtel de ville, 

du lundi au vendredi,  

de 9 h (10 h le jeudi) à 17 h 30,  

samedi, de 9 h à 12 h

02 41 05 45 80

Centre  
d’information jeunesse 
5, allée du Haras  

lundi, mardi, jeudi et vendredi  

de 13 h à 18 h ;  

le mercredi, de 10 h à 18 h ; 

le samedi, de 10 h à 12 h

02 41 87 74 47

Pass’âge 
Plateforme gérontologique 

(Clic - Agence conseil 

personnes âgées et réseau  

de santé), 16 bis, av. Jean-XXIII, 
du lundi au vendredi,  

de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h

0 800 250 800

Centre communal d’action 
sociale 
Esplanade de l’hôtel de ville 

Du lundi au vendredi, 

de 9 h 30 (11 h le jeudi) à 13 h, 

et de 14 h à 17 h 30 

02 41 05 49 49

La Cité 
(vie associative) 
58, boulevard du Doyenné, 

lundi, mardi, mercredi et 

vendredi, de 9 h à 17 h 30 ; 

jeudi, de 14 h à 17 h 30.

02 41 96 34 90

Accueil logement 
68, rue du Mail, 

lundi, de 14 h à 18 h ;  

mercredi, de 10 h à 18 h ; 

mardi, jeudi et vendredi, de  

10 h à 12 h 30 et de 13 h 30 

à 18 h

02 41 05 50 55

Maison de la justice  
et du droit 
Avenue Winston-Churchill 

(c.c. Chapeau-de-Gendarme) 

lundi, mardi, mercredi  

et vendredi, de 9 h à 12 h  

et de 13 h 30 à 17 h ; 

le jeudi, de 13 h 30 à 19 h 30.

02 41 45 34 00

Maison départementale 
de l’autonomie 
(maison des personnes 
handicapées et maison 
des solidarités) 
6, rue Lecuit, 

du lundi au vendredi, 

de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h

0 800 49 00 49

HÔTEL DE VILLE 
Boulevard de la Résistance-  
et-de-la-Déportation,  
du lundi au vendredi, de 9 h à 17 h 30 ; 
le samedi, de 9 h à 12 h
02 41 05 40 00

POLICE MUNICIPALE 
le lundi, de 7 h à 18 h 30, 
du mardi au vendredi, de 5 h 30 à 20 h, 
le samedi, de 5 h 30 à 18 h 30 
02 41 05 40 17

OBJETS TROUVÉS
02 41 05 44 79

BUS ET TRAMWAY  
www.irigo.fr  
02 41 33 64 64

TAXIS 
Allo Anjou Taxi 02 41 87 65 00 
Accueil Taxi Angevin 02 41 34 96 52 
Alliance Angers Taxis 02 41 33 10 28

URGENCES
Pompiers 18

Police secours 17

Samu (urgences vitales) 15

Médecin de garde  
(urgences non vitales)  
02 41 33 16 33

Samu social (sans-abris) 115

Urgences - CHU
02 41 35 37 12

Urgences - Clinique de l’Anjou
02 41 44 70 70

Centre antipoison
02 41 48 21 21

Clinique de la main
02 41 86 86 41

Urgences dentaires (week-end)
02 41 87 22 53

Sécurité Gaz GRDF 24h/24
0800 47 33 33 numéro vert

Dépannage ERDF 24h/24
0810 333 049 numéro azur

Eau 02 41 05 50 50

Assainissement
02 41 05 51 51

Médiateur de la Ville Le joindre par téléphone : 0 800 49 04 00 (gratuit depuis un poste fixe). 
Par courrier : M. le Médiateur, BP 80 011, 49 020 Angers Cedex 02. Par courriel : mediation@ville.angers.fr

0 800 49 05 05 > MAIRIE 5 SUR 5
Numéro gratuit depuis un poste fixe pour signaler tout problème : banc endommagé, lampadaire 
défectueux, nid de poule, tags, vitres brisées, désinfection, dératisation, intervention de propreté…




